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|<0 peuple Grec, qui a !»• plan cultive'* la 
for,lie ft Ini a donné la plus grande perfeo 
pnn dans son application la pins universelle, 
mi. en outre, a mis 1«« plus do raison dans In 
vulture et le développement de l'esprit lui- 
main, avait parfaitement rompris cette véri­
té, que tout s’entre-aide dans l'ordre moral 
comiiic dans l'ordre jiliyvique. J"r efltt, 
aucune des parties où des facultés «le IVsprit 
nW bolée de- autres : elles *,» fondent en- 
trelle» comme les couleurs essentielles dans 
l’iris. Ainsi donc, le fait qui est l'apprécia­
tion tlu juste et du parfait, le sentiment de 
ce qui est bien et beau dans les créations 
humaines, ne se développe pris riiez l'homme 
nui sait carrière spèciale que par la culture 
,U facultés qui le rendent propice d cette 

mais il gagne considérablement par 
l'enTcicc de tontes les antres facultés de 
M?n intelligence. Voilà pourquoi dan* toutes 
1rs écoles antiques de philosophie, l'éloquence 
de poésie ou d’art, on conseillait à la jeunesse 
de mépriser aucune connaissance et de s i*\. 
rreer dans divers genres de travaux infeîlce- 
îijoU. Ainsi l’on recommandait l'élude île la 
musique, de l'architecture et de la pliilosopliie 
jeeux qui voulaient être orateurs. On con­
ciliait encore aux architectes d'étudier la 
musique «*t lu peinture ; et aux peintres on 
ne croyait pas leur faire une trop forte là lie 
•*n leur prescrivant d'apprendre l'architec­
ture. le modelage, l'anatomie ; de lira les 
poètes et les philosophes etc etc.. . Aussi, 
fidèle à ces conseils, la jeunesse accourait- 
♦*lle à toutes ces écoles fameuse* qui se for­
maient autour de charnu *1»* ces hommes qui 
mi resté*, dans l'histoire les premiers dans 
l’ordre hiérarchique «les belles intelligences. 
Chaque ville était orgueilleuse d'avoir les 
sciences ; <*t pour en établir la supériorité, 
on avait fonde ces concoure célébrés aecom- 
pignés de jeux tic tout*» espece. < ht y ve­
nait de tous le* points de l'Archipel, *!*• îa 
Sicile et de la Grau«le-Grace ; les souve­
raine étrangers entraient en Iice dnn< c»*s 
joute* iiilHÏecîuellos, qui étaient les plus 
«ramie* fêtes de ce peuple souverain par fin- 
trlligenn». Ces époques concours aillaient 
i compter les années : et chaque beau suc­
cès du génie, chaque progrès «I»' l'e*pnl hu­
main serrait à dire combien «le siècles le 
inonde avait vécu. N*ètait-ce pas, avant 
l’incarnation de la perfection divine, la plu* 
noble manière «le remarquer le temps «le In 
perfection créée. Voyou* en quelques mots, 
h raison «h* ces préceptes d«‘« écoles de In 
Bruce. Examinons, par exemple, celui qui 
conseillait aux orateurs, l’étudi* «h* la philo. 
*ophie, de l'architecture et do la mu*n|iu*. 
Quand au premier article du précepte, la 
philosophie, tout le monde en sent In nérc1- 
uté, sam commentaire. Avant de parler, 
il r«,t essentiel de savoir penser. Cependant, 
j’ai p/ut-étre été trop loin en «lisant que tout 
le monde sentait la nécessita des études phi­
losophiques pour devenir Immum public : car 
chez les («reçu, le titre d'orateur entraîne 
toujours l’idée d'un homme publie, qui veut 
diriger la chose «le l'etat. Ici l'on semble 
négliger terriblement en premier précepte 
de l’orateur : si l'on s en souvenait, «mi uo 
Terrait pas tous les «leux ou trois ans cette 
troupe «ie Démostliènes ambulants passer sur 
le pays, comme nue épidémie s'attaquant aux 
fWcao\* et empoisonnant IVspnt publie. 
Et pourtant, Démosthene, le vrai Péums- 
tbène avait bien véritablement »*omint*nré *cs 
études chez Platon, ainsi que «’liez Kuclide. 
I«? géomètre ; «*i personne, }•• crois, n’a su 
mieux que lui donner rni*on à l'enseignc- 
ment de son écolo. Sa géométrie i il»’*n
rapports aver l’architecture «‘t à mesura

qu'elle s*i**t perfectionnée, elle a remplacée 
celle-ci dans iVn-eigt ornent,hjifout chez h-s 
modei ne*, parce qu'elle est une science plus 
exacte et qu’elle procède plus simplcrtn'nf. 
f'«‘pendant, étndiou* les rapport* «le l’arejii- 
teeture avec l’art du di*cours. ha co-or«li- 
nation de toute* les parties d'une vaste cons­
truction, les rapports nécesssniiCH de ees par­
tie* cutrVIIe.*, la «!i-po.-iti«»n ‘ ‘ * ‘ t
aux uns pour l'avantage des autres, l'heureux 
arconl «le i'iiMèrieur, la rond) liaison liiirmo- 
nicu*e qu’il faut faire il«* la force avec les 
pmportioi s pour produite un tout élégant ; 
voilà un travail très propre à forcer l'esprit à 
*»* suivre riuoureusement, à développer un*.* 
pensée, à la pousser vers toute* ses consé­
quences, à la montrer s«ms toutes st s cou­
leurs. Enfin un édifice u'ost qu'une propo­
sition rigoureu*cmeut raisonnée. .Mainte. 
uîiut quels rapports la musique peut-elle 
avoir avec l'orateur ? Fiti mii*iqtxe, c'est I» 
pins liant»* expression «1 «t *»>n dans m-s com­
binaisons «•>• plus harmonieuse*. Tout sen­
timent de l’âme, toute peu*ée liiimauie porte 
eii elle *a musique parce qu'elle no p«'id être 
conçue tu exprimée sans la sensation «lu son 
qui «mi fait un** parole. La musupie, en per- 
feeîionnant «• sens de i*«»ui»*, eti S’iiabitiiaut 
saisir I**' inoindi*’* disvoimaiiffs «*t les déli­
cats ronsonnes *!«•* *nn*«, en reetihant le 
timbre d'un larynx fêle, en faisant appréciei 
totiî«* /*expression musiailr que peuvent 
nvoii le* mot*, ne peut-elle pas ren re h * 
phi* grands *crviccü a l'or.iteur, qui cherche 
la perfection »-t v»*ut fine do la parole le 
moyen h* phi* puissant «!*• persuader les 
masse* et île gouverner lis peuples. Si un 
grand édifice est un^ proposition rig«Min*u- 
seinent raisonnée, un discours est un chant 
magniliqiu*. «jui «h»it passer par tonte* !*•> 
modulations de cette gamme chromatique 
«lotit tous !«•' degrés touchent au couir liumain. 
Savez-vous ce que cet élève de l’înton et 
d'I'jiclide allait fair** *«ir le* bord* de la mer, 
quand le* vents souillaient et que l*1; vagues 
soulevées aecouraient comme la foule fu- 
tieu*«‘ et s«* brisai«'nt a ses pied*, en mugis­
sant f 11 allait apprendre à chtinter s«*s di*- 
cour*, à completer le philosophe «*t !»• dirdeo* 
tieien, à «levenir 1 )einn*thei.e. .!«• ne pousse 
pa* plus loin iVtmle d«* ces rapports intime* 
et néees>aires entre 1«** diverses eonnai«- 
sanccM humaines anx«juell«*s je ne /ne *m* ar­
rêté que pour montrer que la été itinn d'une 
éeoie quch'onque, pourvu qu’elle soit sé­
rieuse dan* sou but et son enseignement, ne 
peut pas être une clio*e iu«lifién‘nte. IOii- 
eore une toi*, le monde est une harmonie 
complete et inséparable ; connaître une 
chose, c’est être *ur la *oi«* d’en connaît e 
une autre; goûter une beauté, c’est ôtro dis­
pose à en aimer une autre. .!«» n».* pui* mieux 
terminer c*** observations qu'tüi citant une 
petixee de Socrale qui leur sert presque de 
eorupletement. .le ne me rappelle que la 
Mibslmre le l’idée. *• .l’ai de la considera­
tion, dit le philosophe, pour un homme qui 
possède une sunernnh* incontestable a la 
tribune ; mai* si j’en trouve une autre qui. 
avec, le même talent oratoire est «m outre un 
hou général a la guerre, je lui donnerai uni* 
plus grande part de ma confiance ; mai* «o 
un troisième possède avec les hautes capaci­
tés il? deux autios, plu* (J’habilite dans l'ad­
ministration Je toute* le* alfa ires de i état, 
s’il est agréable «laits se* rapports intimes, 
<‘il est le plu* fort dans les jeux publics, a h 
lutte, à la «latw ; s’il e*t le plu* aimable à la 
tahl«\ j«î !«• declare fhoinme véritablement 
supinieur à Unis !»•* antre*, et c’est \ Un que 
je confierai les rên«*sde l'etat.” Cette pen- 
sen peut bien ètiv venue a >*u*rat«* dans un 
moment d’estime pour sa propre personne ; 
lui qui avait été un sculpteur distingue, un 
sold it mtiépide, un administrateur sage «*t 
mt«‘gr«‘, le plus igréable «l«*s causeurs, «‘t le

plus éloquent «l*‘s philosophe*. Mais il est innrt 50s captifs qu'il uVn ?i pas référé à son NOU VCI DKS I2TArI •*> l Ai IS. malien «!♦• la nouvel!»* de l'occupation «lu
aus^i naturel «le croire que le granil philosophe chef supérieur, ne le* a pas fusillé.* sur pince. ! .. f . , t r gram! Wtbel par les troupe* federal^ aprè<
«•tait plutôt dans personne le résumé d<* A cotte question, nous ne savon* qu'une ré-1 * °"r' 1 lï,s ° À * s ,^f‘ ,ft «in engagement a*scz sérieux. !)••* renfort*
l'esprit «I*Athènes, que ses parole* n’étnient ponsc ; c’est qu’upp'jremnienl il n<* se croyait 1 Aviti'/f' ntt i intéressant article qui suit : «'ontuirruntes étaient arrivés a Aorkloivn et
l’analyse de son individualité. Cette Athènes pa* en sftr«*tù dans In campagne «*t cp 'il sen- CV*t il«i Sud que nous nrrivent l«*> non- ̂ »orlnlk, «îau* a prévision «I nue attaque,
«lotit l’esprit délient «‘t fortement ndtivé fai- tait !«* besoin de mettre entre lui «d la haine v«»!ltvs inlore**uiile* de la |oiiruée. Kilos uu-i ndii's continuent dans !•• f^inl, et
sait cn« de toutes les perfections n'étnit ar- du peuple les murs de Taglheo/.zo. t^uoi- si uialei t une sérié d'événements qui «uit letn d impn*>iblc d.» n«* p t- y rntromer Id 
rivée a ce haut degré «!«* rallinemeut intel- qu'il en *oit on voit une foi* d«* plus quelle iinportrinee. ( Vite simullaiieile «pu a (ait ,r*n* ** ineeuéiairc* ib*t»Tininés à tout. 
Icrtm I que par cet enseignement universel guerre sauvage le* Pièimmtni* f ut dans l«- i-nrtpmlrir 1rs troupes lù.léiulr, Jails un .non- 1""' . 'l’;ir'n(,'! ,,f
et commun que favorisîiient d'ailleurs, ses royaume de Naples. Il n’y a si mince ofli- \*ement en avant, depuis le l’ort Monroe I afMuial «pu brûlait a Nasloilb*. Aujonr-
institutions cr *nn génie. Car dans un ten ps oier qui n’ait le droit de mort sur le* prison- j,t*.cju’à Ship Ulnnd, smulderait indiquer IVx- ,MI,‘ c ,,s[ '*'f l
«mi rimprimeiie n’existait pa*, on ne peut nier* sur les su*p*rts même ; et ce droit e*t ’jstenee d'un plan «l’ensemble et la resolution vi*ite par U'-lem»*
ïit: 1 ibtter qu’à «•<* *ystèm«* d'mmeiguefnent toujours exercé sans misèrironle ’ Q'ioi rJe Ja p.nî du gouveroemeiit de p«)» t< r colin à 
«•••(ÎC jnpit/tirisifh'nH, (j)f»**ez-moi le mot) d’étonnafit qu’il provoque <!*• t«.*mble* repré- comimm in coup (!«•« isif **t ser.enx.

«l'Iiui, c est Kichmofu! qui ivt maintenant
fit dc*triî«*îeur. T.** theatre 

et un certain «jombre de maLon* vobinrs ont 
olé completeinnnf dèthfiN. 1 #«*-« journaux..i.. jntjti'itir ivn, i j m mm n* muij wciMniuun rjuii pn» "que • i* M’iinuc- 111*1 •. * | iMinemi commun un coup «ie«:isit **i mmomix. \ ; ...............  ................j *.......... *

«!** toutes loi sciences et du toute* les tliéo- saille*! ( V n’est pas «m«* guerre de conquête (’V*t «le |'\»rt Itoyal «pu* nous hou* ocoii- n M hesüenf pa* à doidanT que re 
ri«*s qui, comme je l'observais dans les mu- qui dévore à la f *i* l'arinee *nrdo et la tiopu- prrons tout «l’abord. I <*’ ,v*e «I** l « imleedlaaco.
*ees do Naples, étaient descendues «lans les lation napolitaine ; c'est une guerre dVxter- j#f, i„,u de l’an, une eolomv* «!«• '1,.")•)() >1 oa ajmife » ce lait qua ( Inrleston,

leptlis |e gran ! inrcmlie il v a quelques 
jours seulement, 1«* f* u *’***t renouvelé plu- 

i«Mir* fois, et rpj.» .a«nrdi. !<* *2S, il /»*>! dè-

prineipç d'ensc.gnement.

(.1 conti tntrr.)

«lans h* Sud. »rgai -e la t«*Mr«T ••0 attendant 
l'insurrection.

I :) «I»*- prisonnier* récemment mis on îi- 
l»«?rté **M parvenu : cn«-her un ai tir Ii* coupé 
dan- un journal de Uiehmotul, et «j«:i repré­
sente la condition «h* l’année tJu JVitoinno.

moindres détail* «le la vie or inaire, et avaient urination? N*est-oe pas un grave «m jet do homines appa» !«*nai»t au cnrjis «le«lèbtmju<‘- 
donnè une forme intelligente aux produits les méditation pour la pliiljt.thropie du I!».* nient vouaient ab(»rder sur la terre firrrne à 
plus communs de l’industrie manuelle. Pour siècle? l'endroit nommé Port ilovnl Ferry, par h
mieux diie, o'e*t sans doute à cause de l’ab- “Notre correspondant nous signale de route «l«* llewdnrt 1 Poeotaligo. Aemuoin* <*îi»*’é en meme temps, et «lans d«*s «mi droit s 
s«Mi«‘e «le c»* puissant moyen de l'imprimerie nombreux massacres qui on» «mi li»*u léi’om- |,.v r,dation* «h* cotte attaque, qui toute- nous f,:’ ne p oit s'empocher d »*u con-
«jtie r«*uM‘igneinont avait pris cette lormi*. ment sur la route de Potenza a Salerno, dans vicfnmnt lu Sn«l et -on t empruntées .1 de* «‘'tc qu«‘ «*eitau»r* partie delà population 
l'an* tous îe* cas les résultats en ont prouvé h* boi* de St. Hilaire, à liLaccia, a A crut- journaux de la Confédération, deux régrnens 
'.’«dTicacite «?r la reconnaissance qui a inuri le turn, à Stigliatio, à Tri vigne: Le Piémont rebelle* muaient chargé n«»* troupes à la 
grand siècle «!»•* Médici*» avant l'invention et*e* partisan*,écrit-il, sévissent cruellement bavonnette. le* miraient forcées à *0 retin*r 
«le l'imprimerie, a été féconde j»ar 1«* même sur les iioimnes isolés, et replongent le royau- prenpitauunent « t à cîiercbor un ref*ig«‘ à

me dans les vengeances et dans le sang, boni de* linteaux qui le* avaient transportée*, 
f IuVspér«‘iit-iL ! Précédé* parle crime, ils Toiibdni.* !«• feu des canonnières aurait rejeté
sont suivi* par le crime. (”«>t une guerr»- |Ps n.belles en arriére et leur aillait lue >i\ l,ctI ra- ram- pour !•• gouvernrmcnt
sans honneur, snn* |»itié ; c'est un jeu e“ue! bomme* et bb vsé une quinzaine. du ‘‘- iid. Le journal <b» llieliiiiond dit que

y y os qui lia d’enjeu que la vie pour la vie! Kt fp„| ,..t ft. rrni (|,. YE.oimitirr de Uich- 'r' 'nnl démoralisés; qu'ils offrent
* cette guerre a été provoquée par eux ; mais rnon.L qui qualifie c«* fait de grande victoire, ,h“*î»ommescon«iilernblest«mirsiîlairerem-

Nous lisons dan* !'/ nion^ de Paris du *J0 qu,c*périmt-ils ? vaincre? jamais! tout en u'évaluant nn* lu prrU* d*'s fédéraux Placer, quand N !• peuvent^; que les régi-
Jéceinbn* : ; “ Et il nous répète que l'insurrection n'ext ;t r),ufn* plus élevé que relui des rebelles. rc',,4,cnt 1 î:‘ir4’ 1 exercice, et que

•• Il m? iwri.t j.I.». y avoir -le .IouIh vir In ni dôsannôc «i -oumi-.>: Von. -nvr/. .,uf jn !.,• mnin. «:V2 jan.i.T, W enr.M.Mi.et - on* prenne compN-l.-n.rnt 
mort «le Horgé-. Nôtre corr.**pomlnnt «!»• n’exagère jamai* rien. Au contraire, je combat se serait renouvelé plu?» acharné r(""r' .
Naples nous écrit qu’il lui a élé donné dr me plains «les exagération* des mitres. Kli encore que la veille, mai* river des résullats !>** gode du Mexupie, les nnuvidle» sont
lire, mais non «le copier, le rapport du major bien ! je vous répété qui* tant que les !>ri- J him «lilfereuts. Cette fois le> rebelles au- ';;îdement satisfaisantes. Le* batteries dit
l’rarieliiui qui a fait fusiller le -encrai ; .-t la K™™1* frront la guerre de brigaads, ils seront raient été complètement battu*, et le général ?',rl *. ,r,;t‘ns °nt recoinmenco a bombar«I*»r

invincibles ; car le brigand, pourvu qua *n Gregg, û la tête de *:i brigade de la Caroline ,orts Hni déf mlrnt les approches «le 
cause -oit bonne et jiMo, comme cell»- du s;,„|( aurait été forcé d'abandonner le Pvnsmmla, mai* cette canonnade a été ian.x

s'était séparé de l’insurrection de la Hasilicate Napolitain qui se borne à dètcmlre sa nntio- champ de bataille après avoir Ctsiivé «1 
pour «les motif* qui n«»us sont encore inconnus, nalitc* «*t *a liberté, *on Hi«‘u *,? s,n r^i, finit pc:t«*s considérables.

l'rrxsr publie, ce matin, le texte du docu­
ment Sarde. Non- di*i«in* hier que Morgès

ré-ultnt*.
Nous trouvons enfin «?.»»;< le Dispatch »le 

Uicluuond, du .> janvier, une dépêche traiiF-S’il faut en croire les journaux annexionnistes ,ot 0,1 *!,| d |K,r magnétiser, pn^sez-mni «• lVuu autre côté, le ’Mcrrurif de T barley- . • * i
«•t particuliérement en Italie le l'mr'ohu mot, la nation «*t devenir 'a nation elle-méme. lon contient la nouvelle du débarquement. L vmlie d- Mobile, nnnonçani la nou­
er» France, le Messager thtMiih,* on in- Vous savez que ces vérité*, je ai répétées |iar la brandie Nord de l'!2di*to, d'un nom- vHk- «le I arrivée du general limier À Ship 
tention était de gagner la frontière romaine m,^e l0,s* ^ *,,s même «ld«‘s a d autres brriix corps de inmpes fédérale» «pii se *ont ^ :t y a\oir !a «me erreur.)
et de sortir du royaume Napolitain pour n’v H11 *l VOUS* empâtées île lu station No. I- du chemin ib* ' b*‘b,ra,:v* '1 a]»res I.» même «lépec.ie.

On lit dan* la G(izc<*t< (h- Fronc' :

mpar
1er «l«* t lliarle*ton à î^avannali.

Il ('*t probable que le point occupé par
m* sont empares «le la vide «*«• Beloxi, située 
sur la terre ferme. t'Jn s'attend \ leur voir 

les tioiiih's de I l'iiinn ol !l.lnnis Run, a'-JII «ct-np«r Miccp^ivenirnl lout.K le* ville. d<-.
.... . ,, . , inilh.v Mil vii.l lie rhiilestnn TV*! mi ncîit la côte. Il v a a Hlip Island MK A *ep*L / ‘non Ihrtotwr rapporte une «loom- s ,in 11 1 ■ na,,< UM* • r 11 . * ... .

. ' . viII-ht ill- I .M) lnl)iliin->, mais qui a île l’im- milles lirnnin.-s j>r,-!s ;« <‘lre j«l<-s «*ir la nw.
:rte trop rurioi.-e pour etre p.a*-«*r so«i* ^ 1 rt nn: nntirmicnt vnn* résistance1 1 . ... portance comme point stralegiciur. T" rnur,,u ni an 1 u ‘ ' 1 "

silenn*, inai** dont non* devon* lui !ai**er la 
n sponrabilité :

portance comme point stratégique
D'abord la présence de nos troupes a cet \^<rr une pointe jusqu à Jackson.

,-n.lroit conpt» iibsoliiincnt .-s communie:.- < Vî cwmb.c ,lc .m.iu-IIcs c-i satulm.anl.

inpolitain pour
p.lu* rentrer. I’ s’était, «*ri eflet, «linge ver*

«•->. Abnr/ze*. a«*eornpagné seulement «l«* 
quelque* hommes, IS nu 20 ; il avait traversé 
eu p.irtie la province «l'Aquila, (Mitant la 
rencontre de* troupes, marchant le jour, dans 
les grand* bois, demandant et obtenant, la 
nuit, un refuge dan* !villages écartés on 
dams d*-v fermes isoléjs, déjà «I avait pntw*é 
plus loin que 'l'agliReozzo. quand *n présence 
dans le pays fut signalée nu major l’rancbini.1 OnlTroj 
On l’.ivait vu à l’aterno. »-t on annonçait d
qu’il avait dû prendre le chemin «b» Sctirgoh. toute occupée «le travaux scientiliqui ^ ^ . . #
Aussitôt l«* tnnjor organisa unebattuo: nôus d’utiles explorations. La dcrniôrc du celles] du chcbi'n de fer, nos troupes sont h*, en anoonct qtiun p fif eo p* ( t ' I1, , K '°
nc pouvons pas appebtr «1 un autre nom qu d a bute* (lans les forêts vierges situer* tout*.'sur* le. » ■*» ^ , . 1 .
la « liasse qui lut donnée avec, une ardeur entre le le »-t le *2e d**gre «1»* latitude boréale Ain*i, ! année «bi general b-bcninn °*t ^ ( ",M| M ^ ! 1l)' l* ’ ^ roipe ^
sAti* pitié au mr 
une patrouille v<
raanta-Maria al 1 ... • .... ■ !■■,,(> ••—... - - ,—^ -. ..., — — ............ .. , , ^ #
gea, .avec une trentaine de bcrsaglieri, dans *4 Dans la baie de Dailon, un peu plu* au peut a chaque in*tj fit ren«!r« nul le trafic *nr H* Mit attaqué i-un.‘mi * ; i n c- « ! i inn t » .a : d 
in direction «le ce dernier village. Les fu- nord, «ln:i* la rivière iJt* .Mntn*e, il a trouva* c tte voie ferrée. Lun »i«* ces point* e*t «‘tau lort de m! * nm** d»* eni.ileiie et «î«*
gitif* étaient radié*dan* la Casctna Mastrod- des poissons cli.antanîs et généralement eu V«lams l’un*. 1 min* e>f Coosawati Iun, sur »•>'* lan’n>*ios. \p" s une « -‘rjirmouclu*
«li. Cinq qui avaient c.berche à s’échapper, groupes nombreux, le'*' rnr*'* rivera n* «le a riviore «le llenufort. *1 une heure, 1 ennemi * **.st retire, laissant SD
furent tue* \ rn«q» «b* baïonnette. Les a«itres «*es eaux le* nomment musicien*. Il tant espérer «pie le gouvernement * • *n- îiornim * t»«é* • * bl» • « '• La |'« tt** *b’*
firent feu de l'intétieur, **1 renversèrent cin«j C»** poisson*, «pu ont évidemment un organe pressera «1 envoyer au général Sherman de-» tèderaox est ’.i’ilîr. f e» x-«*i ont pri» et d*’-
bcrsnglieri. L«* combat n'était pas *an* *pécial pour lVmis*ion des son*, n’«uit,à ce renforts qui lui permettent de tnnintenir *«*s triut* pour *7- ***«'.« e e ^ .| npprovisionuetaert**
danger pour te* l’iémnntai*. \près une qu'il parait, tien «!«' partfrntior quant à eur avnntago*. et d'augmenter sr* Mtccè*. 11 a »'t de vêtement* militaires, 
demi-heure de lutte, le major ht déclarer forme extérieure; co ne *ont point des «b.-vaut !«u toute une armée commandée en L«* steamer 1 thion-ni »

« Un üo no< foioitttn .IC*. M. le vicomte tiuiin entre le^ ü.mix parti- tniporUns .lu Sii.l. «•* i»..ii»t nai.i quo ,-t -lonner,
nlïroy de Thoron, arrive de l’Amérique, où et Adam* l’un étant en facile coaimunicn- fu r»»n* que i •«• o« aru tira p 11 •
» ,mi nl.Meuts aitnm ,1 .me v.c 1; v.-J lion nv.-e llillot, Head, par les .-aux ir.v- « nc<l.'Mvl,c -i-r ■»»•;««"".;
«te o,•.•-iii.ee île travaux sricntifiniw* et ricurcs île l’Eili-to, u:ivigal>!tî j«sqii*;ei |»unt ville. \ irgtiti.. .1 -\ <>■■: ■ 1! • « inc t. iU,
miles explorations I.u .Im.ic'rc 1I0 relies .lu ehetnm 'le fer. nos troupe , sont I» en nnnonee .,u un rt>t e-.rp. «lelionpw1 envoya

. .’.I a lutte • d v,. les for.-ts vlcrge.s vitiiÙM j toute sûreté. par le genfcrol Milrny A nUafiut tl Huttons-
'ut ijont rc avrt une ardeur entre le le ■ t le Ce lierre de latitmln boréale Ainsi, i année du itenéi al >beritnn rt-t ' I 1 1. 1 . t ^ . a >, 0 pe
a 11 k i. ux géi üriI. Il lança du côte du Pocifiqiu ni a p é une - •**«*'' actîicllèinent .sur deux points kt éhc ° 1 • i , v » *' s V, *.é .° A*
•ors Srurgola; une autre vers reuse déc » ivertc, q ri ht sc la st ien c ■ t de fer et -or lès bords de doux rivières. ’ 1 J* * ' ' * î *' J ? ". ^
Tub. : et 'ui-mème il s’engn-1 zoologiquc et pique vivement la curiosité. Maîtresse de* deux pont* importants, c!b* fg*ou «t • • •< » • 11 «««»'•»«.

est arrivé ificr «lo
aux assiégés qu'il allait mettre le feu à la Mroncs, mai* bien îles p ti^*««n* ordinaires, chef par b* gèm*ral Lee : le général I<«*«* est Beaufort, avec fies nouvel e* do celte vill«* 
f lascina. Bornes alors *«* r*,'n«lit pour n'tfilre Leur chaut, prolongé, grave »! sonore, imite ns*»*tè «les generaux Drayton, du Sau^sun.', on •lut#* «lu M den-nibre. Les f arolwiprix 
pa* brûlé vif T Mai* il avait alfa ire à îles1 celui des-orgue» «I»' l'église, et ils l’exécutent Evans et DmialtLon, places à la tête «lo onze construisent une batterie en face du ferry
eiineinis implacables. Conduit \ l'aglinenzzo, ■ «nus se montrer à la surface de l'eau. Cette régiment* «! iiilanterie, deux «!«' cr:v aierir, un «b* l’ort Loyal, et “ii !«•* in **e lrtire.
il tut pa**e par le* armes, le même jour, arec 1 découverte, qui rem onto au mois vie juin der- régiment et quatre liatteric* «l’aitillerie. 11 semble y avoir ur-.e *i»rtc d *»mi*tice tsicifi* 
toi* st-*t compagnons! 'Tel »»*t le récit tlu nier, et le plièuomèuc produit par lo poisson y a «le plu* une brigade de cinq ’égiments entre !» - deux parti*. Pt :es sentinelles euue- 
mn|or l ravicliitii qui so termine par l’envoi musicien, ont etc 'objet «l'un mémoire tlu IVniiessoe *ou* les ordres «lu général mie* ont sc iv» nt entrt•••lie? le* plu* pacifique#
«d’une ii*tt* »le camlirint* pour les récompen- adressé par M. f^ntTroy et retni* au savant DoiiaLou. 1 onto ce* foupc* occupent rutretiens * n j«*ir, c c*i m *(>l i.«t rnnte-

( )n *»* demandera peut-être pourquoi M. l’îourotix, >ecreiajr»* |>erp<*tu(d I** 1 \ca- ( Inrleston et les environ*. tlere qui cause «le . avenir respectif du Noni
D*- liiclcuond, pou.* apprenons la contir- et du .^u 1 avec u volontaire fédéral ; une

i ,
’ ...... ■ .... ......... "T—------- -V---------------------- ''

ses » «i
b* major qui avait tant de bâte de mettra ;» dèmic de* Sciences. -Massait ■ 1 /il /mi//.
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Suite

Lcorgos resta sur un banc «ht jardin, sous 
13 fitliison épais d'acacias et de coudriers 
Joîsè au pavillon qui répétait et reprodui- 
5il la maison blanche.

rêverie so portait vers scs protégées :
' savait maintenant hors de peine, «‘t il 
u voyait do plus on plu* en mustire «l'assu- 
Pr lotir avenir. Son cncur se dilatait dans 
w pensées riantes, lorsqu’il crut entendre à 
to'm le feuillage lo son «l’un orgtio d'ap- 
artcin»mt, K mutant avec plus d'attention, 
"e tarda pas à raconnnilre cette même 

tèlotlu» plaintive qu'Anna aimait à exécuter 
| «i»«i lui avait fait tant «l'impi e**; ‘u, un soi 
èt*’, lo soir des a»finux à la mtiLnn bhuu im. 
Il ic leva, cherchant son ch * ..in «lans le* 

u ' oui épais, et il eu pouvait en croire *es

veux, en trouvant «levant lui un pavillon avec 
la salle basse, les rosiers blancs «pii tapis­
saient le rez-«le-cliaus*ée et courant embras­
ser les fenêtres «lu premier «•lag*1, enfin l’i­
mitation parfaite du lieu que * i peii*ée lui 
reprt sentait san* res>v\

La fenêtre *1*? la salle ba*sc s’ouvrit.
— Eli bien «lit une voix eonuiie, comme 

von* passe/, lier, monsieur Georges ! vous 
no voulez donc pas avec nous !

—Vous ici, chère madame Blnnchermin? 
suis-je devenu insensé ! parlez encore, je rê­
ve sau* doute « t je crains le réveil,

i—Si vous rêvez tout éveillé, ce n'est pas 
ma faute, dit madame Blaiichcmnin en ou­
vrant la porte, nous avons dèmén.igé, voilà 
tout»' Tallinn'.

George* entra, les yeux fixes. a Prenez 
garde, dit-il. e.'est dangereux, en que rou* 
faites là ; la joie me fait peur.” Kt il regar­
dait cette salle à manger, *i pareille à celle 
où il avait passé d'heurmix instant*, et il 
regardait madame Blamlieinain, qui lui «le-H # 1
mandait lu permission de continuer le ména­
ge «le ses serins.

— Mais oui, dit-elle, il parait que vous ne 
vouliez plus venir nous voir, et Mois nous 
avons pi is un logement par ici.

—jYoms ? «lit f ieorges, cil*' «>t «lonc avec 
vous !

—Eli ! que n'y allez-vous voir ! «lit mada­
me Blanclieinam, nVntrmlez* vous pa* sa sœur 
au piano 1

— Du grâce, montez avec moi, chère ma­
dame Uluncliemain. je puis à peine me *ou- 
tenir.

—^ «m*;:, enfant, «lit inadnme B».\ur.lie- 
maio. «'t apprenez \ *uppo ter la joio rom- 
mu il faudra un jour supporter le malheur.

L* montèrent le petit escalier, frappèrent 
a la porte.

— Entrez, «lit une voix jovense.
Jeanne, entourée d«* etudes', était av- 

*i*e à sa table .ï ouvrage; un splendide bon-j 
qu«*t etaii «levant elle.

XXIX

i \ rjNTtrrTîDv

de Jt'ann»* par un ruban de velours noir : et, d'étude et d'observation, depuis une éping’r 
pour tout dire, la pauvre rphtsfc n’avait pas jusqu’à » digne fi mine qn'il était venu «le- 
ètc oubliée; elle reposait tout heureuse *ur mander à Dieu à cette même (face, et qu’il 

• le sein «le la mariée. ramenait aujourd’hui «levant l'autel de !r\
C’e*t dan* la petite église de 'râint-Gor- On reganlait beaucoup Jeanne, et elle j à’icrge. 

main que Jeanne et tïeorge.s voulurent être supportait très-bien tous les regard*, râpon- Les voiture* r.tlcnJairnt ; m repartit pour
— Enfin ! «lit Jeanne en *c levant »‘t eu uni* san* aucune cérémonie. IL avaient A dant par un *«gne amical aux personne* l’ari* après avoir échangé îc< plu* tendres 

allar.t au-devant de Georges. 'peine fait quelques invitation*, mai* bien des qu'elle reconnaissait. adieux avec quelque* ami- qn on promit-
t.J«ii oserait décrire ces instants dvpanciie- ami* inconnus s'intéressaient au dènoûtncnt —L h* n'a rien, «lisait une mere à sa lait de revoir, 

ment et «TeiVusion pendant lesquels deux de leur .simple histoire, fêle. ' M. ol il, qui .avait voulu conduire Jean*
âmes pure.* se confondent «lin* un même Quand il* passèrent sous le péristyle, — Il parait qu il prend le* deux MP-iirs ? ne à 1 église, pré*ulait au festin qui fut 
sentiment, et oublient leurs soufi’rances «lans Georges prit l’eau bénite,et, l'ofirnnt à Jean- «lit une autre 1 donné «lans *ou hôtel. Il avait a *a droit»?
un sourire : tu.* C'est bien ce qn'il avait de mieux a la mariée, et à *:i gauche la bonne mère do

Madame Blatirlieinnin les laissa dans cette i —Vous sen venez-vous ? lui «lit-il. faire, reprit une voisine, car l’une ne saurait t îeorges, tout hrurcu*»- d»i bonheur de «on
muette contemplation ! Elle répondit par nu regard. ; vivre sans l'autre. lîls bien-nimê.

— Vous avez trop souffert ! «lit Goor- fut devant la clrippellc île la \ ivrgc —Le bon Dieu le- Iténirn, disaient de (irorg«« état placé »*!dr«' me^dnme*
gcs. qu'ils voulurent s'ager.ouiller. C’était là pauvres gens, que Georges n’avait pas on- WoltTet i’orghè>e: les deux fée* bienfni-

— Vous aussi, dit Jeanne ; mais, chacun que Georges était venu prier, le proini.r jour, biiés,... *.anh * qui .avaient préparé cette mise en
de notre nVè, nous avons suivi la loi du de- pour b* aucés de son entreprise. Lue musique harmonieuse \int imposer scène : la bonne madame Blanchrmain était
voir, et Ditu a eu pitié *I<* nous. Jeanne n'avait pa* l'air emprunté et timi- >»!ence à ee* menu* propos qui sont l'appoint rayonnante 1

On ies laissa quelque temps échanger ces j de que se donnent quelques vierges conduites accoutume <1«' ce* cérémonie.*. SI ne fut Lorsque Georges *c ironrn dans la pftiîc
douces paroles ; puis Anna, puis leur amie j à Tautel ; elle n'avait pas non phi* l'air en- pas difficile ;ï tieorges de reconnaître que chambra «le Jeanne, elle se pencha sur *mi
IJorglièsc, madame WollV, *\l. W ollT, les .joué et sans façon que prennent quelquefois l'habile liorgliése avait voulu élever vers le épaule Reprenez cette épingle, Intdit-eüe
entouraient. On vint avertir que lo tléjcu- |les jeunes dames pour cacher leur embarras ciel ces chants pieux pendant que le prèîr» «elle est bien à vous.*' Kt la nuit enveloppa
ner était servi chez madame Blanclietnain. sa charmante figure avait le? calme et la bénissait leur union. j de «es voiles les souvenirs tic cette henreure

—Comment, Georges, «lit M. Wolff, je sérénité du devoir accompli. Tout le inonde s'inclinait dans le recueil- journée,
von* donne ronde/.-vous pour parler (Tafiai- Sa taille, llexible ••otnme un brin d'Iicrbe, lemrnt, sous l'infiiiencc «le ccs accents *i 
res, et je vous trouve en conversation avec uc laissait voir, môme en ce jour solennel, pur* qui répondaient aux sentiments «le* fidè- 
•les voi*mc* ! Enfin, nous y reviendrons : à la trace d'aucune contrainte. b** réunis dans la petite église ; chacun pre-
(leinnin les affaires sérieuses ! j Sa toilette do mariée était des plus sim- liait sa petite part «le ce bonheur. »

Puis il lui remit une lettre do sa mère,, pies et n'avait de remarquable qu'une atlmi- L* bon abhéS..., confhlent dos intimes ‘ *
qui Tiiiforinnit qu’elle vi;mirait «lans quelques j rable couronne do roses des boix qui parais- pensées de Jeanne, adressa t l'assemblée
jours» pour assister à *on mariage. | saient vivantes. Dans le bouquet symbo’i- une «allocution touchante et ingénieuse. Il »-<ssT-s*cnfrTtrM.

Georges *e jeta en pleurant dans les bras | que qui tremblait à >a crinturo, T«eil était avait pris pour texte co* paroles évangéli- 
«U M. WollV; il n'avait pas assez de mains , attiré par «me eglantine penchée; elle lai*- que* : Cttr.ïtCMCZ, kt vors TnouVKUF.7., et, ! C'est ainsi que moi, la piutr* prtii* 
pour répondre aux témoignages d'amitié «le *ait voir, au fond «le son calice légèrement bien que le prête restât «lans les généralité* ipina/c je rentrai an pouvoir i.o mon cher 
tout le m nid '; <‘t c'est ainsi que, pour les teinté, une belle larin ï de rosée qui n'était morales, «'t s'abstint avec convenance «le et ancien maître.
fiunçriih's. on pondit la crémaillère dans la autre qu'une perle fine; c'était un cadeau toute allusion aux aventures des jeunes mariés j L'u’croi^emenfc de sa fortune lui aurait 
nouvelle maison blanche. «le madame Wolff. T,a croix «le diaments, l’auditoire attentif *e sourrnoit «le tout ce permis une plu* riche rc*iilenre «l'été, mai*

souvenir de famille était suspendue au cou * que George* wait su *rn)t\*rr par son esprit il acheta «le la bonne madame Blnnrhcmxii*
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chaque comté «/utiliser son appropriation/, de Vôtre Scigneüric, le très humble et obéis- d'assassinat avait éfé dirigée contre lé gêné- geraux, tels (pie le lion, le tigre, In louve 
sans avoir à compter avec W> agences et snnt serviteur, ral île Goyon, à Rome, et qu'un île scu /hyène, etc. Le pouls de l’hyêuc n donne par

--------- -................... -........ /M . Mâ . , , i» . troubhv* de tontes sortes. (Signe), f Ig, Êv. de Montréal, aules-de-cuinp avait reçu deux coups de ' minute 12+ pulsations, puis JM. nuamt /ani-
Mt+cury* Souvent de» I,a Lliambre «! Agriculture du Bas-Canada ( LaCInmbre peut à bon droit compter S. K. le .ré-honorable poigimrd. ■ mal était moins agité.

«eut, et l’entretien devient i adressée* aux Sociétés d Agriculture de sur /assistance des personnes phitvcs en S. Vicomte Monc k, $cc., &c. ( *1 iavone est à Rome. Il se trouve *ous Sous l’aisselle et sou*» ruine, le lion donnait
‘a surveillance de la police française et dans K) pulsations par minute et 1(> respirations: 
‘impossibilité de faire de nouvelles incursions le cœur du tigre battait 2H>: fois, le tapir a

fourni 14 pulsations, le cheval eu a donné 1*0 
le loup 13, le rcmuil 13, fours 3S, le hit|oe

autre fois’c’ést un caroliuie^ T1' offre A un A01UCFLT GRE
NoH-Vorkai* d’échnnger d.« whisker ro„.re| ^ ^ ^ ^ cirru|jiri.
du tabac ou un numéro du J/era/d contre! 1 1
un iiuméiu du 
groupes sc te oui
général. >uldutssont mutuellement con- j Comtés, et d'une grande importance non- Angleterre ou en Inint-c, à la tête des asso-
xtîiius de ue jn> faire feu mit leurs sentinelles, Keujei,„,„| ,miir |c, comtés en particulier, filions agricoles pour lui permettre d'pblenir
te promettant les tins aux autres /agrément j . . . , • les meilleures conditions ou les meilleursv 1 i. , • mais pour tout le pays. Il s agit de I aine-.le leur» officiers. Le» séparatistes ne de* . * 1 J t .° . renseignements.
mordent pas de la supériorité individuelle lioration de nos races d animaux m dofec- Le l’résilient de la Chambre il’Agriculture,
(fini* rr ci oient sur les g»*n« du Nord comme tueuses en quelques endroits. Déjà quelques 
militaires, et l’un «1 eux a assuré de bonne comtés ont pfi juger par eux-mêmes des ré­
foi i des officiers lïdèra.i*, qu'à forces égale* su|lats 0(lt éli. nbloiiu-, pour l'améliora
•• le*, mercenaire** de Lincoln seraient tou- . , . . v . i. » . i » . , , i r lion de certaines rares .Nous citerons lejours battu». Du teste, tous les caroli*
nions restent fidèles à leur antipathie pour (unité de lingot qui, depuis quelques années

UKi'UNSti DK SON KXCKLLK.NCK LKOOU- 
K U X K l * IM » fc N K R AL.

Québec, 3 janvier, 180*2.

L. V. Sicottk.

HLOCHS DD SI D. 

li paraîtrait que les difficultés entre fAn-

sur le territoire de victor Kmmanuel.
On disait que le signor i’etingu, lieutenant

MonsekjVih n,— .le vous rends grâce de S0l,ven,eur de Sici,c> avuil o[]ivi 8(1 {0,‘apoulejiO l’aigle 100,1e vt£

les N ankee^, ot pas un d eux n n encore ma- a amélioré considérablement la race poiemc ghterre et les htats-l ms sont loin dette l , * . . . . ’, —Le ministre d
... .... . . . . . . . « . . mimante:) et le cierge de votre diocèse,infeste la iiiœiidre disposition a venir a i cm * '

la lettre nue vous mW écrite, et des sen- M0"vi . |P .... , on «««r 180, !c hibou 11|, de.
liuicn. d,- respect et .le lovante que vont, y -On mande de Urne, a la date du .0 La grenouille a olletl bO pulsations ; la
exprimez à Sa Majesté In Reine, et à moi- , ‘‘L H»*"0 1 °'t , 1 a "V ^'lamamre egalement S0. Le coatr d,- IV-
même qui la représente en Canada. ,,,> J'11 lc ?ra,lc. -L‘,u'ral cl J* 1 al" crev“B >>at '° /«!* Par minute. 11 « àiù im-

Je vow> prie de remercier uussi de ma K1"11 Pour
pose a partir poui

•i* le brigandage. Il s.* «lis- possible de sentir les battements artériels de 
u* 1rs provinces méridionales, /éléphant ainsi quo ceux du cœur ; l'épaisseur 
‘Kspagiie aurait eu une en- du derne et la petitesse des vaisseaux y inet-

jHscence
avec peu de frais, cl les cultivateurs des pa- terminées. L’alTain* du Trent étant réglée. H m'est fort n‘*rAble d'aporcmlrc la >ym- trevue avec le comte de I rapnni pour l en- (aient obstacle. La souris offre 120 pulsation^,
roisses environnantes ont pit voir l'avantage d'après un correspondant de Londres à la patbie qu’ils ressentent pour notre bien-aimée ! SaSor> au n^m d^.?a Catholique, à les chenilles dd, le papillon f>0. Ce qui est

— —-------------- - ----------- que ce comté en retirait, lors de la dernière I\ttric de Taris, il resterait à décider entre Souveraine maintenant si profondément af- *ncom,Vr 1 101 iuut. i. à ne pus ci. u h phis frappant d.inx.cea lechciches, c est ji
^ 1 1 c . • i\:...... aux instances de la J*rance, relativement a «irande uniformité des battements rimilnowexhihition. Les Sociétés d’Agriculture sont les deux gouvernemens l’importante (piestion Ihgee et les prières qu iN font a L iui pmii i*/,|(moment dll roi de la ville de Lome” r«*s ,!•.! s «l.*s nr»nnL'iiîn.» ; .

till II U 1 L il III! M i*ll I \ tl\ III fii «Pfelrcsanjourd lui. a correspondre au désir de savoir m le blocus des ports du >ud e>t VlPUX soit.(ll cx..llK.és t>Ht |e (|t.5ir ardent de Autriche.-IVmlnnt le nouveau *ejour dillereutes.
exprime par cette circulaire, en allouant, efficace. Les négociations >eront d*a«itaiit que l'Knipcreur d'Autriche va faire à Vénoo

O (OUI ^Ull J1' Ujtlv • % ■ • • ^ . i • i ^
pendant l'espace d au moins trois an», one plus sérieuses que cotte question affecte les .Je ni otite de cette occasion, Monseigneur, ' 1 * » pi"j> s* n \i>i er . ptnui

• .i .«• . . . . . ' .. . i i . r .• •* • i pales places de la Venetic. On nous assure Trois désertenrn (h* ISnué*«cei tame somme annuelle pour I importation mléiéts co nmcrciaux de toutes les puu- de vous taire part de lasatistactionquej.il 1 ^ ‘ , . ... . » 1 us miirt m i.oimt icuu.ilt sta-
d
lier pourri

Mardi, H .1 aimer, ISt»2.
nous aspire

;,%T..........r; ........ .. 1 7*......'...... r............ ,' ‘ï Vt ~ * UV  ......... V 7" énrôuVèe’ï voir ’i’àVincîicrnenïau gouverne- ^ rKmpcreur est attendu à Vérone le 2 tioonée «ir les bords du Potomac, sont niv-animaux de bonne race. Chaque pnrheu- sances. Il est donc important pour l« s ( a- tprouvet a loir I atuic »* met . r*°l v rn ; j;invi^r, et que I état-mojor de la place lui XVs à ! arl.ine vendredi demi...* Il

er pourra profiter des avantages qui seront nad.ens de sc preparer aux éventualités de ^ ( .*|IiaiJ l £ ^ époque inqui tante, et le Prl‘i,arc uuc rec^Pl,o » solemnelle. plaignent amèrement de leur grtuverneiiH ai
flerts par ces achats, et want peu d'années, la guerre. Si jamais l’Angleterre en vient J *ei)iiim*nl du bien publie dont d f est montré Le bruit court qu i! nllnit être fuit une n- militaire qui ne les paie quVn Ums de 10

IIIJ» mnvmiun'") 'J - - ” ' '  •• | . . . | j ç •

ail être fadlf aux viiis'WHix d’oulrt* inn (If «eront imiiiiws non seulement nu point de but de la résoudre dans un sens fnvoiable a d Je "l! manquerai pas de te dire

uniétrtT dims W Heuvu -St. I.uuient et qu’en r‘,e des l*r,,d,,"s P°"r 1 usa8e ,lrs fa"" lts- fiul '!,lt »• •''«rd voudra ccdir v,rt.t.z \|01,sl.WIK.lir rail,uwnce do ma
■onséoin nee il était important d’examiner 'nuis encore au point do vue de la vente et sur ce point, ranime il l’a fait pour ^liüell ! |i;lllU? considération.

J. A ROUT F. JH’ KJ’. LAUHKNT. \ offerts |
Il n'v a pas longtemps mcore ijuclipn s, •> "0"s yt‘,rt «Innné de voir sur ilmqiie ferme à la détermination de poser cette question j animé,

uns prétendaient, qu’en toute saison, il pou- 'les animaux beaux et gras, et les profits m nu gouvernement de W asliington dans b " '

rail
pénétrer
conüéqiM net* il était important
quel!.- place pouvait olïrir un lien sfir pout ! de IVxPor,",'°"- ïsVntretien d’un bel ani- et Mason ? Nous en doutons.
servir de port au Canada pendant l’hiver. Il ' '"al <‘>l l,‘ 'luc ,|e race inK-rienre. __ ______________
avait même etc question du Uir, dans |(. '1-1 I*-* profil rst tout autre. Il faut détruire ro O'il U ! i \ \ v oi'VIMT
temps. 1„- partisans de cette evr. Ib nte celte espèce de ineMiuiner.e qui do,ninu cer-.................................................. ‘ ’
idée, si elle eut été .éalisible, virent leurs '18'"" I**’'nonnes, lorstp.’d s’agit de d.mntr U ChronMe de Québec nous apprend 
c.pé.ances -c ranimer, quand le Persia, il v ' ,J'"',,I"" l'ia*,r" P,,ur r«mélioinlion des qu’il vient d’arriver dans celte ville un mes-
n . ‘ es jours, se rendit jusqu’au lt,c ou cl savoir ’,"n"',",'’r lcs H ’!8Scr ,lt '•> Heine, James Kerr, Iwr-.qiii est
débarquèrent le* troupes anglaises. Mais < sl ex'r< ""-‘ '"-Por‘ance pour les so- venu d’Unlifiix par terr e en six jour*, distance

Je les remercie moi-mème de leur patrie-

dort ion considérable dans l’armée A.ilri- j ceuliii- par jour. Ils disent qu’il existe un
grand méconlemcw dans l’armée federaf.* »•( 
que !cm déferlions deviennent chaque jmir 
plus fréquentes. L'Onln\

(Signé.) .Monc K.
Mgr. fKvrquc de Montréal.

chienne.
l’oKTrtîAt. — Le prince Joas continuait à 

être dans une situation très dangereuse.
Le roi était parti pour son palais de cam­

pagne, à la requête du peuple. C’étte réso­
lution a été dicter par des troubles qui ont 
été réprimés.

Nous apprenons que fliole! St. Nicholas 
i été loue par les autorités militaires qui eu

ce qui est arrivé depuis lu montée du /*./.ç/M eiétés de comté do savoir profiter des avan- de 701 milles, dont mille* parchemin Sommaire des petites (anses, ravoir: 
dan» notre il nve «omble avoir di-sipé tous tnges qui leur sont ufieih* et faire les épar- de fer, iM. Kcrr a parcouru la route suivante : J>f™ rf ^r,a
lea doutes sur le sujet et déteimino la chose. E,M‘S nic(,s*n,,'cs I,our * n^K,t d animaux de D’IIalitax à Fruro, (par c. de for, 6.4 mis. je:<|1 j;!(> j)o»i,,xiers Oliviei L'’lc!nc, N ;»aéJ

l’alardv. et Hubert l’iché.
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Oa ne doit pas entretenir maintenant l'ejpoirj ^0,,lu’ ^ disons même des sacrifices, De'i ruro à M une k ton. (en voit.; 110
«!«• voiries steamers transatlantiqucs’nnviguer ! ,l ne r0Cldl,,,s l,ns c^‘'a,6 le dewur. La- De Mnnr bton à 6t. Jean, (c. d«* f. v V 

pendant la saison «les glaces sur les eaux du Snuu'lure c.»l la source principale de notre De M..lean à Fréderickton, (»*fi v.
.St. Laurent, et notre commerce avoir un ricks*c naliona,c* l)l‘ > amélioration de De Fréder. à Woodstock, 
débouché sur notre propre territoire. Le no!re Je ridlure n de no* races De Wood, a Tobique
Parana, en destination pour le Canada a d'animaux dcpmi.J fïivenir do nos campagne» De Tob. aux (ml. ( luîtes, 
été obligé de changer son itinéraire et d'aller cl ,,ülrt' V™]*"'* co,mne Des Crd. aux IVlitfs “
aborder à Halifax ; \%Attstraittsi(iH9 le Met- KestJuhoH udujilfr jnir la ('laim^rc tl'A- Des Pt. (*li. à In Riv. ou I#oup,'
}ff'Unic seraient venus dans notre fleuve, si ura ultarc du J{ti>-Can<n!ti. De la 1». du Lp. û Québ. (c. de f., 126
les difficultés n'eussent pas été insurmontables.! ^ Jum a r |S'»>. | -------
cl cependant en décembre et en Janvier il y /tr.y /n :--Que dans I opinion de cette Total.............. 701

. , , Chambre l'Agriculture retirerait de gramL . d’artillerie et plus de D00 tonneaux d
a encore rnoiiH de ilnnccr <jiin*ii AmiI. ( e . r ., , , . • ? .. . Le r itunm mm virnt d4* n-u-rmit ir \l k;«rr .4 h 1 avantages d nue importation, qui serait faite , f ( i k ni u j»ai c nu ir m . r r visonnemcnts militaires.
seront là pmit-<*ire des arguiuens en faveur. Jurant plusieurs années consécutives, d';mi- le même que suivront pour le moment les Le steamer JFdurrnin. devait partir de 
de ceux qui veulent avoir le chemin de frri maux de race améliorée. troupes anglaises, et une partie de celles qui Liverpool le 2 janvier avec 700 soldats
intercolonial, arguiuens que l’Anglelerrc Que pour produire les plus gramN résultats, Mnl arrivées à Halifax est actuellement en ‘ ^ 1,°!t mettre à ^t. Jean du Nouveau-

‘ ' ' ' Brunswick.
Le steamer Africa chargeait aussi de»

appro- l,w,,,c ' «««T l,,Ufc ocau.^uur.o troupes a [«iverpool pour ILilifax.
i prier, pour une période d au moins trois ans, pour, » n temps « J r guerre, permettre aux La Légale «uiras.uc Warnor se tenaitii i^# * ■•

^ palais rnsaux.
f?EC II ET A RI AT PllOVlXCIAt. (K»t.)

()u'Uc, 1 ! J a )ivicry 1S62.
Il n plu à Son Rxri i.i.enck le liou- mise ; le peuple, irrité, commençait à m* jior- 

VF.KN/u r (îf.Nf:ral noiniucr h's Me»»ieurs ter devant 1er, boulangerie* qui étaient toutes 
suivants ( ommi-saire» pour l.i DécNinn fermée*, sauf deux boulangeries françaises.

Le conseil des ministres a envoyé vie» trou-9

pe» qui ont obligé les boni mgers à vendre 
leur nain à un prix modéré.

Inde et Chine.— Les avis de Pékin di- 
»ont que le*» autorirès cliinoi»e» parai*sent «h*- 
îi. er prendre conseil de l'Europe, et on doit 
attendre, par suite, une amélioration dans 
les relations étrangères.

Lcs dernières nouvelles de la Cochiiiehine

I ■„ iléri'èt royal a no.u.iié une co.n.n.sMon doivent faire le quurlici-génèrol .les officier, 
me,I.raie pot.rla.ro une onquÔte .tir 1 dut des (|,„ grcnmliers tie la garde qui sont attendus

proch lincment. I/hotel du Canada a « té
l’nuiut:. f'otistaitt'mople IS décembre. ;,uv,i loué par les utorilés iiiilUaires.--Mer. 

La Iranquiliité .1 été sérieusement compio-

On nous informe qu’une de nos première» 
maisons de provisions c»t .»ur 1* point le 
.aire un grand achat de porcs pour le gouver» 
ncimint français. Le» achat» doivent être 
laits al hieago ou le» prix conlimieut a être 
trés-inférleurs, le dernier pris roté étant de 
88 7f) ots. pour le mes» avec f»0,000 porc» 
en reserve [in the pt'ns).— Mhin v*\

Deux rlerrs nuulécin» de cette ville, M \f. 
disent que le bruit courait que /empereur Louis ( iedéon 1 Iiiueau e? Olivier Diiuenai», 
d* Annam avait adressé une proclamation a ont étr arrêtes, mardi dernier, dans le vdlnm*

....... , . son peuple pour l'exciter à la guerre contre de M. Martin. Ces messieurs sont accuses
* , r • . ll*s troupes alliées de la France et de P Es- d’une tentative de vol de cadavres dan» la

L<* simmer C a»i<u a, parti de I jverpoo p3l,n0t On pensait que nous allions organi- cimetière de cctto paroisse. '
, ,i heure, ap.é,-.".j, e 2D décembre, e>t Si>r „m> ,.X)1L.Jlll„„ |a cité de lluè. A,111*111 - d.*r,„,l h* ,n»..ist,x.l IM^cr
.rr.tc a.ij.mnl ii«. a . liei.n x du ma m. i Tr.nitE.SEi'VF..—l'n îèlégnoi 111c reçu M.r le» dépositions d’J-ador.* MmJot., de J-ù,iil

a a son bord 3DU soldats, une for e batterie

intercolonial, arguiuens que I Angleterre Que pour promu ru «es pius gramiMCsullats, Mnt arrivées à Halifax est actuellement cr
r-* *• - “'t .........—■* <•-*• ~
i.itivii. aA'i c\menu ns atliich influeront1 cl^t%  ̂agriculture du Bas-Canada ,d’appro- ,M,,‘ t rouie être trop prêt des Irontière?
beaucoup sur sa détermination.

/ ‘ St.-Jean do Terreneuve amnmee que, le 6, | Monandet d'un nommé Miller, <pû parvinrent 
Janvier il y eût uneémeuto sanglante à Car- \ les arrêter après une eour*.u a»»r* longue, 
bonrar. Environ 12 à II personnes ont été il»»r sont a voue» coupables et ont ôté env oés 
blessées. ia la prison de Montréal.

m Mercredi dernier, ils romparaisran nl do-
dant M. le magi»traî Coin sol, qui les admit 

—On écrit Je Paris, le 13, au Journal à caution, en attendant la prochaine «rssion 
de Bruxelles ; ; diî ,'1 Dour du Banc de la Reine, le 2f mars

Vendredi dernier. M. Moudon. président ! ^r 4. r « ... .
2talierai de la société de *Namt-\ meent «le • •Le Times de Londres, semble s'étre mis une soimne niinudle pour I importa lion d\i- troupes de marcher arec sécurité, le «ouvêr- prèle à partir. général do la société de Stunt-Vincent de q,, \j hr <7 » , ' j ' V- f'*!r • ,v

c. c oit t ry diction ,,cc lui-«te,,,e «n .-«rndant r;,rc- . „è.H<*n, impérial *r propose, dit-on. .le trar,*- ! Au ’la MM' !l*. ,l,: M,.‘!un, H. f;wnu* son'pnlnmi'r l)/!,/'jtlvi "ZZ
auc nuliffcreiice le nroiel du ehemin ih* Que celte chambre pour faciliter ers un- . . . . . . , *uspomiucs a Liverpool, et il régnait une det, vice precidents du conseil général, ont . '», f 1 -V... *, . r V V portatiüii.s et diminuer les dépenses,s’engage ^tT[vv ,cs troupe par le chemin tracé par le. a|lX;t.lc au Slqet des avis qu on au«m- été reçu* par ,VL le ministre do/intérieur, à ! ^ f™'CS' No,,s cro.vo,,s '!«» 1
m Tco.ouia, « «a tr.in que ts troupes a faire acheter ces animaux et à les livrer aux Major Robinson, qui passe parla baie des <Jait en réponse aux demandes de l’Angleterre qui ils ont demandé la réorganisation du ^ * * r *1.1 * V* n" P f ** cnn* « *’ • ;,“
ili'iaient étie n tirces es colmiie», car si la différentes sociétés, sans autres frais que ceux Chaleurs, comme étant de beaucoup im»in» expédiées par {'JïurujHi* conseil général, ici qu'il existait il y a quel- ^r, '(ir' t l* \\ ^Ul . * d,\ ^ld°l
Métrojiolc conserve un grand nombre «le d'achat et de transport. H xposé à l’ennemi, quoique plus Ion '. i Le Times en pnrl ml de /affaire du Trent que* jours, il» sont sortis de /audience suns I ‘ ‘ ‘ ^ *, ) 'u,M,a's n '"*x
..u.#. ........... !.. . /....... i. . * . ------- i 1 » i i i e..»v.........i’..» ..r.. ____ . ____r................ a.. • un‘ L '( l,v| «|m puisse jiMiliei un as>nnt aussi

pari mi »ie i auairc un i mu que» jours
grand csp«

par les anglais en 1717. Il y avait à bord répondre qu’il prendrait les

devaient i tie n tirces des coLiiiei, car si la, différentes société.*, sans autres frais que ceux f’haleurs, comme étant de beaucoup 
Métropole rotoerve un grnn.l nombre do d’acl.al et de transport. .oxpo^ê à l'ennemi, quoique plus Ion-,
soldats ici, en cas Je nécessité, le besoin du 
chemin iutcr-coloiuul te fait moins sentir :
mois et elle ne laisee point de troupes pour .
In défense du Canada, alors elle a besoin du \ossikiLa l.an.bre d Agriculture Février prorhiin,;>/-o/o/-;/id.

elic i’in d Halifax pour en temps de guerre! précède, invite votre Société à seconder ses 
expédier promptement des secours en boni-, efforts dans cette entreprise, qui doit produire
•«Ci «'ten munitions. Sous l'enq.i.c du dra résultats considérable, et avantageux, p Street serait //le'noint d/ u’Sonvm,eme.n! |,fMW ’ e#w

. , ... ,* , , 1 surtout si les sociétés veulent dumicr leur co- n ’ ccl» ra r lc Point ÜL gouvernement américain une note co
gouvernement constitutionnel, la presse a une 0p£,a|jon# céder son siège à M. C. Dunkin, l'ex-rnem- nant l'ai reptation de îSlidell et Mason.

moin* expédiée 
Lc• » » ** J' \/ %• • vi « ri * imi j «I •• v«*| «Il |ri i|<j I«*|i ^ •

soldats ici, eu cas Je nécessité, le besoin du
chemin iiitcr-colouiul be fait moins sentir; Monsieur le Secrétaire de la Société

li J Agriculture du Comte Lo Parlement est convoqué pour le Ht de ; tinfl °^iciers pour I aruiee américaine. L a- perçue.
v .... . t mirante auMaLe a laissé aller le navire et Dans un précédent entretien. M. de Per­

* ses passager*. signy avait dit, ns»ure-t-on, a I un de res
Le gouvernement a décidé de tonner une messieurs, que «i la Société, de Saint-Vin­

, . ; réserve aux îles BermmLi. rent de Paul ne se mêlait pas de polit Line
1 ^ j , Le gouvernement de 1 russe a envoyé au elle avait du moins le tort de tonner comme

comlam- une armée catholique qui, à un moment
opération. ceuer son siege a .o. wuiikin, i ex-inem- nant i aircsinuon ne .^iiueu n aiaxm. donné dans le cas par exemple «h*, difficultés

puissance extraordinaire et influe plus qu’on Que chaque société destine un ouart. un bre du comté d’Arthabask i. Nous ne sa- Anhi.eterbk.-On lit dans une corres- plus graves avec le Saint-Sièee, pourrait

troupes pour répondre aux éventualités, et d’une grande richesse.
le Tnncs particuliérement est lu eau*e de* I n bien iminen*e est accompli de suite • lioiirassa, sur ics Beaux-Arts. L on sait il n en reste pas moins avèié que le cabi-
fraw énorme.» que/Angleterre e>t ol»li*»é de l,arl0UL sa,,s 1doi ts, «:t qui devra s’étendre a que ce monsieur est à former à Montréal » .nct de^Saint-Jaines a reçu des dépêches sur

^ ° toutes les branches de /agriculture.

«... .v i* , . T . . . , . , une CXCUM* qui ouïsse iu»hlu»i un :cite J affaire ci un navire hollandais capture grand espoir. Lc ministre a est contente de1. , , r Xf1 ! J— - i b i brutal. Le C» /onisatcur.
« ordres de I cm-

(lUftiusoN pks rhkv \mbk.—Voici un 
remède, dit la Uazi'Uc de Midcritu\ pour 
se préserver de» cr«*va»M,s ou pour les guérir 
alors qu’elles août dcclnréen :

'* t h» se sert du jus «l’oignnn, avec loqueI 
on se trotte le*; mains en les faisant chauffer ; 
on réitère plusieurs luis par jour jusqu’à cnit - 
plrtr guérison. Si l’un veut, on coupe sim- 

oignon pai U* milieu, et l’on Irotte 
*c l’une des deux partie», t V 

c> efficace ri réussit alors que 
yciiM ont échoué, 

r ces erevassc*. on ferait bien 
de prendre le matin, après s’être lavé les

• Itnur'iij*. «.««r în«* Un'inr.A rtc T */\r» «»ii» -- il r»*on m% innlIIS J1V4»IH Olll* l(* *’**lb|- ( )(1 lilt (JIU* |c.S Uieinl)l*(*S t (|| (’Oliseii jT(‘)R«. .U.1II1S, gf()S COIIIIIU LU pOIS OU III! haiKTil . I « *
que ce monsieur est a mrmer a monireal! ,M i ,,w- “ *•*» ’— sui ni ont adressa i I einpermir une reqimtc v '
m , „-------------- 1------------------ r-1 ..... ret. daaslesem de la demande qu’ils avaient

grand progrès
lecture de notre artiste Canadien, M. N. Indes—d'autres disent dans I Afghanistan grand grief de la Société frappée.

niiri ordinaire et do so bien Imiter les main*
- , luiuL.» i» •ni.Hvin.. «t, . .c.ibui.uii- iii’ Vrt . . . , lesquelle^ on a gardé le plus profond secret, daas le sens de la demande qu’ils avaient ^(l ,s 1 onseii.onn ce moyi*n m simple au»s«
faire Ü..US k* uiumcul pour protéger ion im-, j,a c|,ainorL. cn ÏB chaiccant «le voir a ,,ne (’cole dt‘ deMI"- Snn e>Ptfrons <1'«’ J,; R, les impiiètudes «le redoubler. oxpo*,ée au ministre de l'inlérieiir. Si eeltc I»1*'» a J« peine mniiressft qu’au simple la-
portante colonie du t ’ itinda contre les Og- ! Paoluit et au transport des animaux, fait dis- >uCC^s couronnera ses e"ort1> rar C i%K^ unc On écrit de Windsor, !e 23, que !»•* ob- nouvelle demarche n'avait pas plus de »ue- • ' •'/. r . A/nmnitn
givssion.s de nos voisins.

et il voulut conserver iotactc la petite mai­
son de Snint-Germain.

on demande comment j'ai pu raconter 
tant de circonstrnces auxquelles je n’ai pas 
assiste, il faut admettre, pour ma justification 
quêtons h s événements de cette c 
histoire ont été souvent répétés et commen­
tes devant moi dans le jeune ménage.

Et aujourd'hui roulez-vous savoir encore 
où je repose ! Reportez-vous a la petite 
chambre dont la \u«; s'étend sur /horizon

•UJWIU u«* -WW

.S’il n’avait pas eu le goût du beau et du Montréal à S. K. le Gouverneur-Général,
bon, il n'aurait pas rencontré dans un musée et ^ Siac*cuse r(Ton,e de cc dernier :
de Munich l’image de celle que l’avenir lui bKTTRK PH CONDOLÉANCE I>E MGR. DK 
réservait. ! MONTRÉAL.

S’il n’avait pas acquis de /expérience ; Montréal, 31 décembre; IS61.
dans les œuvras dart, il n aurait pas été ! Mylord,—-C’est pour tout sujet d«? S. M
anrni'i» nn inrdin ih»s Plnntcc of il _ I___.1- __ _ ---- i

j arbitre la plus grande difficulté, permet a chose dont on pressentait vivement le besoin, séques du prince Albert ont causé une im- ces, ils se proposeraient de faire conn litre
pression profonde. L-»rd l’alincrston et le par une déclaration puplique la vraie silua- 
duc de Gundiridge n’y ont pas assisté. L«| t ion de la Société, les raisons qui ne lui pei- 
prince de Galles, pendant la cérémonie, a mettent p!u» de résister, et la eorrespondnn- 
rnontrê une grande force dame, le prince co échangée depuis la circulaire du Ifiorto- 
Artliur a beaucoup pleuré et le prince do bre entre M. de Fersigny et M. Buuden. 
Prusse était très-éinu.

Lue tristesse profonde régnait dans toute '
1 V * 11 ^

Tous les régiments du camp «/Aiders- 1®BS0ÎI de \ (lie dt1 S(, llj«IC illlllf.
holt ont été inspectés par des chinigiens _ ““ , _
afin qu'ils soient prêts à s’embarquer pour \cndrcili) \\) janviery 1S62.
le Canada iiîHiiédiitement. Pnf.sENs:—Son Honneur le Maire, MM.

j Nos lecteurs, nous n’en doutons point, li-
S'il u’avail pas recueilli celle épingle suriront avec intérêt la lettre que vient d'adres-

sa rnanche, il n aurait pas intéressé M. ^er K /occasion du nouvel an, Mgr. de 
W olff.

envoyé au jardin des Plantes, et il n'aurait I un devoir de témoigner, claque lois que Un corps de femmes organisé, sur le plan Bavard, Langelicr, Malhiot, Picard et 
nas trouvé sur son chemin celle-là mémo ilnnf iu’*... nr/.«.on..... d»»*. di» rhnntr de Mile NiMilinml/» i Kestlier.

ETATS-UNIS.
Portland, I 1 janvier.

Le steamship Hibernian doit venir dûp*»- 
cer ses malh s et ses pn«rag«*r*, ici, et ensuite 
aller a St. Jean, 'l'emmeuve.

M. Seward, dans une dépêche lélégraphi- 
que, a permis do déharq «er des Ironpns »ui 
cet endroit et de les transporter eu (’annd.i 
ou ailleurs.

( incinnnti, 1 1 jamier.
Lundi dernier, le colonel fiai field avec

Que la taxe annuelle de sept livras et dix a deband(!r sa lro,,PB (0du petit ange, s'occupe des mille détails de main. hommages, ainsi que ceux des chapitres de Lord Palmerston est rétabli de son atta­
in maison.—Ce sera tout le portrait de Jean-j S’il avait cédé son épingle à la fantaisie ! la cathédrale, des communautés et de tout (que de goutte. chelings courant, imposée par un réglement rKUTE n UN vaisseau di: c;r»:nn
ne, dit madeine J3lanchcniain cn savourant d’une belle dame, il n'aurait pu la prêter à le clergé du diocèse de Montréal. Nom France.—Le Moniteur annonce la no passé par ce Conseil, le 13 avril 1839, sur
une prise avec satisfaction. sa charmante inconnue, ni former cc pre- adressons à Dieu, tous les jours, d'humbles mioation de deux vice-amiraux, de trois toute peraonnu qui fera application pour obtc

Et moi, pauvre petite épingle, j’nttachc mier lien fragile qui commença 
le maillot bien blauc de l’enfant qui dort, ces deux destinées.

Mais ne me demandez rien de plus ! Nous i S'il avait cherché sou plaisir, et s’il ne en la consolant dans la juste douleur que lui capitaines de fré 
quittons uo** amis à l’apogée du bonheur que s’était 
le .rage peut rêver. Ces délicieux instants -A~ : 
sont de courte durée; il faut prévoir que le
malheur, hôte inévitable, garde tous ses tégées. gouvenement de son vaste empire, eL^arti- l
droits, et l’épingle qui entend les battements S’il avait exigé la pauvre épingle, alors culièreincnt dans /administration de cette assez difficile cependant après le discours de La motion est passée en conséquence du 
•le ce petit cœur, gage de/avenir, la pauvre qu'il fallut, pour obéir à Jeanne, se soumet- Province. Nous demandons surtout., dans M. de Ségur d’Anguesscnu. Quand cet vote affirmatif des trois quarts des membres
Qu/ifile attachera peut-être un jour un triste tre à ce pénible exil, il eût été moins digne rcs temps orageux, le maintien de la paix et honorable sénateur a pris In par le, le prince du Conseil.
linceul! d’elle. de la tranquilitè publique dans ce pays et était «Ions les cou oirs, et l’orateur, avant de Le Conseil s’ajourne à vendredi le 17 du

entrant ailleurs» afin que sous la sage administration commencer, l’a tait prévenir qu il se propo-1 courant,
i- de Votre Excellence, cette Prorince demeure I sait de l'attaquer. Lu somme, la discussion

nça à attacher supplications pour qu’il lui plaise de répandre contre amiraux, de dix capitaines, de «pia- nir une licence pour tenir une maison ou plu- Conqueror de 101 canons, s«* heurta
ses graces sur Notre Gracieuse Souveraine, rante lieutenants de vaisseau et «le quatorze cc d'entretien public, et dont /application rocher à fleur d’enu, à l’ust de Rui

lisir, et s’il ne en In consolant dans la juste douleur que lui capitaines de frégate. aura été aprouvèe pur le Conseil, soit a l’a- aux dernières nouvelles le ror.k avai
e s’était appliqué à étudier une langue étrari- cause la perte inattendue de son digne et Lé silence du prince Napoléon au sénat a venir de $10. j tré de 3 pieds dans le fond du
s gère, il n’aurait pas trouvé à /autre bout bien-aimé époux, cl accorder son puissant généralement étonné. L«î prince avait bien Pour—MM. Bayard, Birs, Dessaullcs,! frégate Pull Dog était partie 
e, du monde le moyen d’être utile à ses pro- - secours à tous ceux qui /assistent dans le l'intention de parler, mais il a cédé aux ins- Lnngclier, Malhiot et Résilier—(>. ■"
s tégées. gouvenement de son vaste empire, et. *mrti-: tances de ses amis et a gardé un silence Contre—M, Picard—L T. IDESINT0^5

Nans?.», 12 jam «« •.
Le 29 décembre l«* vaisseau d*î guenc

Mir un 
R uni Key, 

avait péné- 
v ai km1 a u. La 

ie pour /aider.

CCUl » O uiv •
Qepernhint, dans toute fable il y a une S’il n’avait passé dans l’église cn 

«oralité ; « herclions donc celle qu'on pour- à Saint-Germain, peut-être il n’eût preut pas trou*

' AVOCAT.
Rftsinr.NCi: : —Ac:ton V \le.

M. Oeanovors «uivm h** r*»ur; de St. Hyacinthe 
(H du dirttricl dLVrthnUaskn.
AcloiuVule 1 \ .Titnvier 1802

rail tjycr de cette véridique histoire. \é celle que son ccour cherclnit, ou du rnoius en paix et joui.*#© du véritable bonheur qu'un {du sénat a présenté un mediocre intérêt et a ^
Si George* n'avait pas aimé et respecté il ne serait pas entré «liez elle avec une si peuple peut donner cn gardant le* lois divines certainement trompé /attente générale. Dés expériences trea curieuses tiennent

non pire, il c'aurait pns tenu é suivre, c * pieuse pensée 
mémoire de lui, ses proscriptions les plw‘ 
uidgiiifiantes, et il lie se serait pas baissé 
pour ramasser uuc épingle.

Et quoi n tenu tout cela ?

a t ne éri.M LE î

«t liucnaines et en obéissant u s»)i) gouverne-1 Itai.ik. — Ou annonce que l’ambamatleur «l'étre faites sur letat «lu |iouls dans In mt'iu 
||)Cllt ! do France à Rome avait propos a l'ex-roi animale. I! a filin pour ces expériences beau-

J*ni l’honneur tl'dtre, Milord, avec un «Je Naples de venir résider cn France. ! coup de coinage et «le patience, car elles nul 
profond respect, c> une Unité consideration.' Lo bruit sc rêpotuLiit qu.'une tentntiro 6lû pratiqilôes sur les animaux les plus dan-

CATÆNOmEK

PC)UU l.rt(-5s>,
VENDU CHEZ LÉONARD UOfVIN.

In. «lil. 1st Untir.iiint'.

0

5



cor R RI lî/< DF. ST HYACINTH R: MARDI, H JANVIER 1«C2.
,s )C|firft r> \c; ne i i.tit.k

m

(’ointe de St. I lynciullie.
■ ■ ■ ■» •

VIS e»t «loniié que 1’ \ semblé»* Annuelle île lu 
A fixdcté «l*Agrieullurt: «lu Comté île St. Ilyu* 

cintl.e pour rKlccii«>n «lu lVshlent, Viee-Pré-d- 
,IiIlt Serré l ni re-Ti ésorier, et Directeurs pour Tan­

. jHiii? et autres !îii9, aura lieu en Iti Snlîe «lu 
Marché. •• St. Hyacinthe, h* D1X-SKPT «le Janvier 
rôtiront, » 1" ln-iir,-» V. M.

J. C. PEUT,Al i.T,

/’. S. .1.
:• JiimÎT

SS?

VENTE AU PRIX COUTANT !!!PROCLAB,,TIOS,! ADRESSES D’AFFAIRES;

VENTE PAU I.P. SIIÉIU1’. !

Antoine Duclos v&. 1". X. Daigneau.' 
Vente de terre à St. Pie, le 9 janvier "l 862, j 
à 10 heure-, A. .M.

Fr.'s. L’tidoret vs. Lotii* (loilère, vente de 
terre à St. Liboirc, le 23 janvier l$vJ, àl 1 , 
heures, A, M.

I- A%. HKOTTK,

iSIII Elllino MU» 1ST l'AUTI ! ! ! '" ‘"■at.
. TIENT SON IIEIIliAII u>. N„. 53,

Une .M. t îahriül a Montré;.!.
i _____

i r \V^t ^ w

Avis aux t'oiisomplifr.
Le aousdgn»» ayunt été guéri dam lV-pn«v de 

quelques tK'inuiii**^ par IVtlet d’un remedo trè; sim­
ple, apres avoir donfl'ert pendant plu-iciira an ut'es 
d une iinla'Iit de Poumon", et de cette autre mala* 

j die mortelle, la Consomption, e?t désireux de faire 
part au public des moves-* employés pour se <fwé-

________ lrir . ,. ' . ' ‘ ‘
A ceux qui 1»» désireront, it pourra envoyer nue

\ VIS ei*t pnr h * préspnb’s «lonr.é que !u Société ,v>J»*u* «le la prescription (exempt de charnu) avec
A iiiiî pNi'mit <’i,ir.* litiMi vi.n k wikmôi: '"v1"''' ’.'T ;,li‘

' .. • 'olr un ri'incidc infaillible pour la guérison de lu
<T. JACQI K-, et P iani «iü lires «unis Us man et consomption, pr* l'Asthme, et «les Bronchites Le
r;,i-ea de ; s['til dé-ir du soussigné est d’envoyer cette degerip*

lAPflillTC £/ C D C O C ,'MI pourf>'!«g*r frère 3 affligé?, et il i qn-re
Ol< JMUyJCO 06 rnen*, que toit li'UM’ii:-••ulIViUit de* cette maladif ,’em-

i iti di-sonlt* le 1 1 Déeemnn* dernu-r, pur «*ofi&«*ii- pcwr» d employer ce renie-le, car A ne coûtera
, .*/ rien, et il j^at produire le iuwiiii.leiiH'Ilt mutuel. Le .Sous.-Ipn* i*àt seul au1oi.se ;t ....

i «i* • ii i*# o * ' • ' ' uici i u<r/e e,- !*•■* .1 traître de lu dite Nui’ *• „ lie EDWAIII) WH.SOV.
R. sr. JACQUES. 1 WiiilntiHi.ni-

Si Denis, " .l:«n\icT Kings County, New VorV.

LESSONS IN ENGLISH. LUCIEN SAÜDRON,
" idiiiiriLLjiiji [EMpJt]lâT'Ji

Enseigne de la Chaise,
RC K SAINT FRANCO! «,

( Ï7«v i't as C. .1 h ni cl.)

! ! Y \< lYmiï.

13 J F * I! E S F E H M E N ! ! ! noNXK FonrcN'ic roua saint

HYACINTH K HT LUS PAROIS-

si:s VOISINES... ... -
Nouvelle Maison Canadienne,

ISS PAYIR S.« 1M1 ! ! !
:

POU H AllUKNT COMPTANT SEüLIïMLNT.

VICTOR M8CHOM,
lîuc (Vacilrs, dati* le lt*»aii i’»! «•’. •'•'iq** dv

Mr. A S AvclMtnLeanlt,

ES

\ Cenlleiimn, edm ated in tl»»* I*/• -*t Coiletf»'* i*!' 
Prit un \ !r-land w il give Le.-mi-* m the

KNliUSll l.AMil AliK\ Al.l. ITS HHANCIIKS

lie will form a Hiidi Cîa>-> hne, if u .ntfieieut 
HMIllier of ptlpilü oiler.

/{»/irioif«**.• —In r- e oiinn ndaiiofi, he i ;i- Oie 
Jionor to refer to e. rlilied* - In* liold- from Coll»-- 
jfv* in Canada, in w liî«*l» lie Ini- taught fnr -mue 
ve.it*!, also tin* !». C. Cl. rpy of St Hyacinthe.

Plea?** inquire* al tin* l!ie and U*a\*.- y^tir ml-
drvM.

Ja:i mrv I ^ .J.

AVIS PUBLIC

Vyanl décidé* de fondu* loin* (omis de 

ÎÎAIIJJdS DT GHOfKUfRS, les vendront 

au Prix Contant et au-dessous

l>u uj'* I! *ur »*.t « t I i ]*!•:- 'oeatt choix n d*
prix n fns qu'on n* p*ut fiirc .vttreui **«f que »1<?

Suivra le- Circuits «h* V«'f«*héi«>, Stn: 
.Malie «t le Pi-triet «le Sï. Ilvaeinilic.

4

U F il A TI KOI Si: RT Pt PINK A P;
A y OC A TS,

Hue Lnlniniboise.
Sf. Ily.'icinlhe, l.'J mni 18f)3.

ROBERTSONS & RACICOT,
AVOCATS,

SwpotsLurgh, |>|xt,i(*t ûn. Bedfoni. 
Oetohre ISCO.

Slt-OTTB & niAKNON

i y oc.its.
IhtT h*t. 11 yaeinihe, ;» roll* do llurepu de

I ’o-t«*.
St. Ifyacinihe, Il mfii LSf»^.

I •• « D* i ^:« i H’ik'pc,

AVOCAT.
l ient *on Bnr.au, me Ca-raiU*. ou '2A

8
-If

A&r

convaincre en vUitaut c«Ue NOUVELLE fiialçc' de la mnFon dt \utniiie Arclum'^ 

H ISO N . tmnll. :iii(I(,‘>.m> .le riiiiprîiucriê du Courrier
M. T HI TO K MH-I ION olf.e v*a pliu sincérr-i, de $(. Jlyaanthr. 

rtîîner* ituents j)0 »r le p ityphagu qu’ii a reçu . .
-ollieite rie n*>uv *aa l’enc >nragc*uv*nt d i ptddir.

VICTOR M1CIION.
St. Hyacinthe, 15 nôromhro, 1K0I. 21

srr
ïjciirs ïil^i II.RS .soïit s#io>1cs, et Scs 
jM-rsomios qui leur doivent sont ro-

IS Jllëi '!*sis-.'s do jMvor sans Délai.
Le« j»f*r » a?» *- eu l***t .*••< envers la S.jreoc^iori

»lr Feu
TIUMIAS BlHHULIEit, Kctiiér,

Médiwrin do St. Hya* infhe,

r.-nt averties de venir p.y i* .*uHe ! es mains de M i*>»liquo de Me;ihlivr-Kl»ér.iste, qu’il a reçu des
:neil!e .r. etaHli. enu uts de l’.u O, Londres et New 

XTiiMu •! 1 M; mil Mlf loi u Vork une i^raiido «pmutité* «lo patron-* pour Hliai-

\J | rtriljmv * »it en remorçiatit le 
•h *'• U 11 loi » i Public pour ic bien- 

veil huit nv.eirajjemeni qu’il en u irçu prend la 
lüwrtc d tnnoncer qu’il vi *nt d’ouvrir une nouvelk ;

& COs

D E )\ E N A (r E M E \ T. 

mm.B PELLETIER,

iii > « i « » « » ■ » »
i v i i « » « i t » 11.

i £ n «* <; i* < a s «• a <1 «' s,

Dans la maison Jo P. I^ijij/c, /• c/IJ ait fier.
ST. r r VAGIN TI i 12.

Si. Hyacinthe 10 Octobre 1801.

i

«i*
tr#

TERRE A VENDRE, Aoicr,
Kv-,;„.ri t. y.y,,-, -t vu.. - ■ hAvs u: v-tvnivA-iw.; Dk - r>n. teinturier d eg r a ! s­

i il «M du. sua. pri« » ■« p •*' ut'i e*i.r* c«nnp- qUC tous ineuhle? genre Louis X Vt avec Sculpture. , I / MINIQCK, un- s-.ipork» TF 11 KL' AK- :* «rjH.nts S E U R.,
M t i au Iron est prêt a exé*c .t.r, comme par L* • ir j.*., en partie î.ib* ut Lien -.ni* cere r - t * . n . ' .

îi^sé, tout meulde qu’on voudrii bien lui coniman-! .on. grange et autrï* biti-sc.1 H mr . i Hij * 4> ' » t»:iAvnt: ivCK r*T. La nilNT,— .»!,

' MONTREAL.
St iîytteiuthe i* [décembre ls'.t.

IlIlFCPV'iyj !
r w.i

:m hmcd°
I I l ««lit.«4

JM? 
A « n

pAîS
•1er, d.nui" le plus riche an pins commun, et le tout - udicsspr à Jo-eph |(nv Kcr. uvor.tt t S* II. ici;,. 
4 meilli r mit cite qua Montréal avec ^'-r.ititi. the, .>,) ui les lieux a

Il ex.-oiilcra do pim toulccspoc^luM.inumeriKi : incimu ci v, «tw
Itinéraires, en bois. . * t* ! In.

FOUTRAIT FK MO.NSI.IGNKUt LAllorUO:
îToito réparati m ;irouipt« rnctit exécutée 

25 Novembre 18^*1
St Ilnminique. 2 Décembre Uni,

Photographié, d'après nature,
i* \ u

*n ' *t>
y. Te .*%<■» -rvP

LOTION MUiUilIK.
. rTTr . ^ p. Contre le Mal «le Tête, la Névralgie, le UliurnH-

i ; IA ^ ,1 |j y A (t H A II tLme, ♦ étourdlsî *sn nt-* 1** ( ut! air» -, !«•? maux
*' * " * lj* ' 1 '* ’ le DenN. hls(o (|P« Id'tlfCN 11.» T» - l/l'li* III .‘PN

La iedi m Magique arrête le Mal «h: Tôt» '.a
M. SatiraÇiMU a Fluuiueur d'annoncer ail N.*v al-.;i-, U Rhumati-nie, etc-, etc Si Ion - , 11 AC Li-KKAt DK IV»>IX DP

•xactcnient la direction donné-e i\.*c la hontt iL’e. . , ...................
De une a huit b mteiFfS guéOrunt sûrement le ‘ • 11 i A (/ I N 1 i I !. ,

-M. il. est tinjo ir.- prêt a tjinire ou dé„#rai «,-rr 
b - \ .-lours, Soieries, [«aines, etc. Surtout?, »-t 
Bantm* en IbMp, etc. : Flan 11«* -. («:ints -le K id, 
etc.

M N->fj| iîoy Cint rt nettoyé te s Chap *aui 
de l'aille, Leghorn, feutre, etc , .,tc

I PRIX ntr.S MODKUES *•* w *
Mouttnil, 1J .Septembre 1SC1.

,TOSEPII IlOT,
AVI K 'AT.

! »*tlt ro H • • Rnf r 'ft Mi'tpnn é:»' M 
N. C ha put.k

M Roy •li.-rr. I * C mi n '’ire it d** Mar.;vill-.
St. Hvncîntlic R Nor isc*

iL MoBîsi )\, N'ot.’iirr'. 

\ 11 ;i fisy >orfc* -on IM H LA ! . coin du
Hm L \ ril.\ M B 1 sl et PLSs.UJL 
LKS.

Si. Hynrinthc, 1 or mai Is*.‘>7.

•M’I.KS I.AMOTMli;,

A IV J CA T.
\ i ni*w j * ■* . ' ii tenu é: i - !. i ah 

.le i In-titul J»1- .AitisuiiP, rue liufrainber» 
St. Hy.icmlli -, u : .ii j S : * .

l>r. <\ 15V. . \
A ouvert -'«n Bun'nu iltm? ’*i mnr-on J*

A . . . . des et St
Jo-Tph.

*^*L 1 IJ Ut'IlHIiC, 10 m;u 1^'iî.

/\
M K HKLLETIEil, informe des nmis et le pu- \Y()C\T

bile en gêner ni qu'il a transporté son étabii^ie- j * * ‘
lent a 1 eudroit ci-de-s ?, et qu'il c.-t ;-r«* i. •*» rôtie; *' nl«*iloo, L. i'..,

. à .*\« e. ter t. s i.; oiî'rngeü i lt.i >uu a b - fN.er- tin Di-trict do Bedford. 
«Tout ivnfiés. * 9 Novembre 18b* 1,

St. Hyacinthe 25 octobre 1*61. j

AVIS AUX VOYAGEURS.
* ! iiîiit -on huri an dan- la ipni>on tie M. IV*-

' >Nv* ‘ v
r .» . ■■ ^

v
W
t > f?

la
. a a £> m U M «

ptihlic qu tl olîW; on vente > i*. rirait d« .Mgr. 
i«nllorq«tc. qui pont être «humé comme ( n- ,

«

Jean du Nouvel Au ! 

Décembre lSnl.

mati-nie. I l)rp tu s, l c J cr au M D v*r;? b/< LSdl
i v» rr-*U;{ i A r t.♦ 4 I~* ;U 4—» ST. CES Al RE.

iOfilirillÉ.
1U*K CA SC A DK.

Suivrn 1* Circuit «1»* Marietillr. 
>t. ILricinthr, \vril JSt»t.

F\l)E\l\ Di: JOUI DE L'.W’lî

CKUTIFB • AT.S DK MoNTIHlAL. .An îianiliauH. A S
J. Dingo, L. Dane r.-, D. Manon. L f;i« -uvr, \n hvinLault, A S

!' Jcr.l, M. Lalande, Mm»* (Marie. Mme. Kousiîeitu, ArnoD, .'"Vj. i
Al LaK-lle. S IL Lamontagne. l> l{.*or. F. S.iImîu- ;»r . j.*nilt. }r.

.rin. A. tîoyette, J, iVrrault. .1 Cm.-tle, U *>c- i }n.\i»chv-t. Joseph 
e-r*, Li. D *:n ri. r«»u* du m'arche lionwcours. Rarron. Murv Mi , 

\ rendre .»bv tous tes marchands «h la Pro* I Mer nard, Pierre
é .L . a > I « r f 1 t I A L* t . • I ■ V» t 1 I l'aàttil, • 1 . . — S t A. *^ vin ce et che-i le Dr. Ituckley a St. llyuointlio.

Ut Octobre 1861.
On trouvera :i;i nnaga-iii du .Sous-Liit* de­

. ’*• ±L^rtfir’ ISIDORE HER53EL 1!l,wh!t-■U,M',U
Carli?*, James 
(Mmlel, Jo«eph

\il Îetî* \î v o. !..* 
Avord, l'ierre Fi d

i’-Tttard, Louis 
l’r. c», Mrs
Jîlanchetté*, Pliiloin. Dell? 
Brouillé, < 'lément

Bernard, Octavie Dolh* Barnier, Hilaire
Breault, Jos*ph 
Busk*, Louis 
Bienvenu Colite

pour être donnés aux enfants comme Ktren- 
lies. Le public est invito à aller visiter IV- 
tuhli—etuetil «1<* .M. mMLmi Ciiagni.n Cninçois

Bonn.-Ue, Michelle .Mih 
Brnnaku, Alex 
Brodeur. Tiiomas 
Brisu.tte, P .1

Cloutier, B 
Cordeau, Prudent 
< ’>rrîv.-au. A ma!

j-i

#30 \Vv S* 1 \ost

J ‘. ” x-M • -*”r_ " .. A T

Üs U

J- BOISSEAU.
J/i irnrr /V: c U *7. Cuba.

AI. iLoH^enu i
/au Public Vox geiir, ahnl qii’aux habifnnts *•' St 
! ^éfnTC et de? Par.éi??;»-? erjx iroinvinti*.? j ési vieut 

l’augmenter ransidérabl 'meut t «le r. mettre a J 
i neuf rilOTKL A MKK1UAINK, si avuntngeU?e-j 
, m«*:it situ *c d m» le Uorit) mt Village de St. Cé- j 

«aire, sur Je grand CJiomia qui part de Montréal | 
et qui t ta verge les township*.

i LNlnriL VMIHHC VINE nxant «:t* mise ur 
un pied excellent, neut «*tr.* mg a»i namî.rç de? 1 
hoteD de l'HKMIt’I.ASSK et o.t.ur i un

Coin (les ltues Concorde et Si. A»toinr. n»™br« inimité «ïe r. ■ ■ i t •
râble. Les ren t?. t»eu vent ctr«* gems .t tout», neurv ;

1‘. o'LK AKY, M. :i j.
Mioiooin r* t i ’ )» j x* x 11 •«£!«** fi

-Nos. i M t l . L) me £*t. Ju*cph.
M» iNTHKA L.

I MA IN . ;; snllt
Pc S » JH hciirc-. j de f>

11* ;«\ ni 1 StiL Gin
a i tivufi’K.

i) 1

i.r, vn

• r •x. « x

LK' ‘N AUD mîAIïDitV. 

Ihîccmhrc, 1 .Sti 1.

ETRENNES
UC

MIEL ET DE Jill'il DE L'.WÎÎ

If I l'I ! . -V .% I <> I IV l-i, r;, nil ■me...I. (îmlf-i« (’• : .i n. .!■•••

(l'ilfcs r>r MA UC IIÉ.)

. v %i ■»
p- ' . r.r.j

tMdcomi. André
«Miaibonncflm, Dennis 
Cb *:ietti*. Christophe 

11'lopin, Louis

I Ibivie.au, t Mmrî ;
! Des! rges, t *. M

Connellx M
t’onnclly..........
Comicllv. M• i

D *smnrai !. !ph
IV*m irai', 1T sèL*

\ riionnuur d'nnuonccr tu Ltiblic qu'ii c-t 
( prô : exc ut \ toute espèce • . . . ; r 1rs per

Voiture-, tant d'hiver que d'été, de tout* 
qualité, t*î à «ies prix tir « tno’dén s.

(LA ICI i*ÎP V.

h mm » m: i/imyürsitÆ lavai.
r»r: ih'Lükc,

(( A(t Sti : l% A o. n.
Hunt i Lee S|. Laurent, prés «le la IL *»

<ï:—. ÀlONTIUCAL.a ta dcmxt» te de? voyageur?. P*? V*‘it«ircs et «h** t
Chevaux seront n la di?p «siti-m «Ls v(#vagctir? ( on-tilCilini - à touît* ! t.;»*.
Les Liqueurs > rout le li rncill-'ure qualité t uj s m..j J. |. 
tout point conf irme aux r«^gl *niMits *t«i Conseil de

I>K. 1>. GBNKUMCX.

outfit -on bureau

14 •

T.ï r»1
1 i • . j. m—- -. 311#

MAX. A. XEROAGKj
J 4 I H H A I II K,

Coin rfc.i rues St. Français cl St. Autmnr,
Attire l'attention «lu publie sut son assortiment de
hlvi’CN, <C lft;i|>o|«*t s en argent. II «*<t SI 11 —
llMIN riches, un Mbàtre et plastique, Il é*il f —

M. IIÊUIHKI., tn.it CM romfrri.int le-» r. An t. .;n-t t. Mil. (_:.nvli„r
il ont bien voulu IVtiroum^i r i ^ j v-i> jour. ■.:»",li.. r. A c.uuivr. , irrrr
.'II'! !. üb'rtv i,. villir.T ,lo m.u'ir iul urviK-o i- l'Iiiloim-tic Dll- 1 • u.ln mt. Nnrvme

! I) *sj irdins, Hyacinthe Pern* rs, Mou *
; De «jardins, Olivier Drouin, Adeline, Mdlo 
j Dion, Nubé

I Fontaine. .1 B Fortin, JuL*
Foi/i. Doinitille Mi«s KrxMlctte, .L.c<»l* 
Fontaine, K«»se Madame

1 Cnulin, «'bris d >guc t Ier, Olivier 
! Cnn vin, lî (lervaP, J**srph

Hohbèrt, I «»

qm ont 
prend !
ragement, et leur annonce qu'il continuera comme Hm;lc, Pierre 
p.xr le pass ', a confectionner t>*.itc# espèces d«*, , ,
MKI’III.KS, tel, Jncqtif.T. Joaepli

Chaises, Tables, Sophas, Cou-: ...... ...’ ' i » Laroqne. Mircrto Plie i.armarc ie hdm
ChettüS, &C., &C.. , l.ttrimoiMitftr.

. Laurence, Augustin 
et autres iiiciild *.? dont on aurait bes nn.ux tons les ; ^ u,,Ulj M(trrN _\|,.s

. goûts, sous Ici plus •* »urt «lélai*. avec les meilleurs Lulimc. Joseph
tli*rs. Albâtre. Porcelaine et l*aieuce ; un grand materiaux, et au meilleur marché possible. j .iroa,. prospère
‘ holx défera VII rct.M on Dentelles H pour En- >f. llérilx*l charge aussi do toutes réparation, r aurendt iu Phdii.m
l»Uîr‘T’ diverses en Plastique. Stuc et qu*q t.u'.cllU, 5H,l5 délais. j Uigruick (JuiHien

.M. L A l 11 L N( ’ K .ayant engagé u»*s ou­
vrier- 11 « • « ex péri ■ iirntc* « venin des încillcu- 
rrs lm Bique - de Montreal peut siitisfjire ton­
ie- goûts, quan l \ \ variété t i l'élégance 
!e se-voilure-. Viciiez .-es atelier» atant 
d'aller ailletti
St. 1 iv.icnitbe 10 Décembre ÎS'JI.4

P. L. RO BIT AI LIE,
M \K(*1I.\NI) DK

HARDES FAITES,
nus i,iii\-siivK/î-E\-itii:\-srH'i : :

du nia relu* ré«*ti é-t mt qu’à quelques [uis.

dO.’SIîIMt IIOISSEAK, 
Proprictain*.

St Cé-xir* U 0. tohre* îJ*:|. •1?

COIN DES ms ASCAOfS ET St. POV,INI­
QUE.

5 Jniliet JPfil.

Forcchdnv. i»roprcs a être donne? en Ktrenues 
pour h*a Fêtes.

,St. Hyacinthe, 22 Octobre 1861.

AVSS PUBUC.
•18 j Larosc, FrnnçoB 

“ Lamoureux. Louis 
loiture, .Julia Mrs

L«*moiuc, A 
Le b vre August 
Laurence, Charhs ii 
Ledouv. Louis 
Leduc, J BU* 
leuMiigor, A B 
Lin-ier. M 
Lucer, \d°l 
Lusignan, Joi

Marchc-sault. Joseph 
Martel, Ainable

présenté à la nrorhaine session de la Legis- * 4 V, ..1 • . . McDonald. Ronald
,» de cette Province pour î approtution des \jcq)onrih|t j |{

M. A. KKROACK tient toujours, comme |ar te 
Jtwsé, tontes espi’îccs de I.irres et Fourniturf s | 
d’Ecol«»s et de Bureaux et se chargera .aussi delà*
confection de tcntr< espèces «lo cadres soit darda,: |,\ST par les présentes donné, qu’un BILL sera Mas-e, Dame
imiU'-s ou omii* ot de U HKUEIIUK îles Livres li ,...........• . •- <------ . i. i Mftillii.m. K« X

’en tout genre, qu’on voudra bien lui confier. | ^ '
St. Hyacinthe 24 Dûccmlir» 1801. j Opérations du II. P. III. A XC1! A KI», Arpcnt-ur, MiRnmilt. Ktionii»

" ' “ j concernant l’ar|>entiigo, lign??, rapports, et plans. Mercier, ! V

PUBLIC IMOTICE.;!wij”,,17“7!e'*.2,s;’,:,r!vliv,?i,,met bornage des lots dos < tnq Premiers Bangs du
Township d’A et ni, Comté Bagot, District «le St. <r,Ltl(V* *Mm».Iv

IS herein* given that at tho next session uf the Hyaointhi*, i Poulin, J*»s
Provincial Parliament, a BILL xrilV'he prcs«ïu- j Par ordre du Con-oil Municipal du Township 1 l0lh Thomas

Michaud.M
A. LKCOIJUS, ( Beeves. Kinerio

* I Bov, Francis
S. T. (\ M. A. Kondean. ,h ?cph 

Avion,' 21 niocmlirc V»:;i. It! l!o»»itailIr, J. M. M'V

____ _____ _ . _____________________Siraarc, Louis
b Si. Pierre, Michel

3MC* Stl2Hil3C Richer | j Vigueur, Joachim

ted iu order to iippuve. Mr. U I*. BLANCH A UP'S 1 d’Acton 
operations as surveyor, ndating t » the survey,
Hues, reports and plans by him executed on the 
Pith May 1857, for the «livision ntid .«ittiug of 
tin* boundaries of the Lot? of the First Five Jinn- 
ges of tht Township of Acton, County of B igot 
District of St. Hvacinthc.

By order of tha Municipal Council of the Town­
ship of Acton.

A. LROOT7RS,

s. r. v. r. a.
Afaloti,,21th Dcivnibg;' 1H*H

MrtrcJi(*?.?iult, Clement
Manie, Antoine
Marin. Louis
Mailldot, Fri X
M( Aule*. .Iniiif-'

• »

Mignault. Kticnne 
Meigs, CD 
Morin, Pierre 
Morin. Krs

Obvier, L M 

Palardv, Mi/nei

Hontier. Joseph 
Bov. Vilmcrt 
Uodler, John 
Uobert, Clrio 
Booh, Jules Mde
Savarin, Joseph 
Sénécal 0

Puisque depuis le printemps dertiier «*t uni tes 
fois durant cette'époque, MM. Blais Doherty, l.u- 

! signan, ('lupin et plu?i *ur< autres intrcli.-xnd? de 
cette ville ont admis à le t grau le st*ip« : ictioii.vt 
admettf ;it encore, remplis d éimnicment,

QF’iL FSV IMPOSSIBLE î l'MP'ossrilLr. : ’
P.* vendre à au.-ai lu- prix que

LU) N U 0 H I T A 1 LL L.
Si i on veut faire des profits

S100 DE RECOMPENSE !
Pour quiconque déc »Mvrira 1* secret le Léon ïh>-

bitallle jH)ur
j DriTAILLKB DBS

IIA II S) K S V A S ï ii S

ivsD

.3 S ( ir a i <i
i VCTKt B ur.

i s*

! A N 0 S
un: 'T. i.a u in : ni*.

MONTREAL.
8->

( 'ftre scs plus -â:ic«.*iv3 rcmcrcimcnts .» s* ; amis et

S. A. SRIGOHY,

ENCANTEÜR PUBtîC,:

De lu Cite Je Sf. Hyacinthe,
IVV I > IlS KNV IKOXS,

id rkac, rr.Aci: nu m.\ucnt-.
0 Septembre î8Cl.

w. s o xx o JLj s: s,
rAUfiirant tu:

BOTTES ET SOULIERS,
K Ut ('titiii-ic< .-.-null hi Place tin Man ht, 

Fit- -eii MM P'i. hutitiur 4* IsrlUwrit;
ST. HVACINTHK,

Fxéc te t*nte vsy>®ce •i’ouvrr.îrc pour i^ratwq t* a 
c • •*.. . iit.orà trv . lioérah

! V Nor. 1*61.

j wier «j t il i 'nt de recevoir un grand assortin^ent •’> ^ 1 B. HOLLAND ET FILS,
PL BOXNL* Ql AL1T Ls. ! j ati public en général, et a Vlionncuc, de les iufor- •

A At,'-i,t— tner q : il vient de recevoir un griiod Mscwlinvent de
BAS PRIX . PLLLL1 i.IMKS, nanufacîurt set iion manutactu- \t . x \y rP i ■» n < q

... f v. ,, „ . * | rés, tilles que Marthe, Vison, Lmitre, M.mtoa de ■ v ‘ 1 1 * V
Acnriews . \ niez . . / mjiU z cn . . . Perse et de BQ«.?ie, F.c utuiI gris. Opossum, Gib<*- r (^nt CDnstaintftént én ihJîrN lerphi» gFarid

St. Mviu iutla 2 Décembre Isdl | line, et vntin t au « e que l On |*eut «c procurer dans j .nxsortii.verB de toutes espèces de fcirr>«,
- - .................. . : :TI'2; 'i;,iT'i;'’ys:,:'lir s,,< cflfeu Tn> w P Fournitures d’Ecolw, etc, etc., etc., à tW%

Emplacement à Vendre. i'4Mi<-n,onri'n v"*-* >"»u*itu«*ti-éiégancc ou. |>rix ii|,s v{:x%
i1

--- ----- r i
mcUloures m imifictur»* «iii jm’ys ~t de Fétranger.
^ assortiment de Oiu^ofg poor liomtatü et I !a )YKIAV$

Fcwgrron, a riionneur d’informer lo public «le St. /enker, Ifenir H 
Hyacinthe et «h*« «mvirons qu’il tient sa boutique 4* " ’
•lans în rue (hwieordr, et qu'il ré]ure les fusil?, pis- 
t«»b*1?. oie , «le pîMs il ferre les chevaux avec «les fers 
il'iiiu* e?poee m».i voile, au même prix «pfailTeur*, 

l;i «*t il garantit que en. fers r/* v bottent pas.

[TN Magnifique KMPLAClîMENT et une Uonne j ’Tnfalits e-t dos plus c enplet, depuis la IVlletcrh ______ .
U MAISON en hriquo, «le tO p^4p sur 20, avec i riche jnsqn’.i li pl-h commune. \ AT. A T V

une écurie «*t a«itr«*s bâtis?•* «te-sua «*ri.V«*^ à quel- fient constamment or!'main? un assortiment UAiUUliai Ai i

1

K. L IL COU ILL A BD DfiSPKftS,
è m

Afoiirc Je Poste. 
St. Hyacinthe, A J. nvier J 862.

. quel
qnorpMde PKglisc Paroissiale «*t «lu Couvent, à 
des conditions nmutageuiat; s’.ulnss«ru

H. PALAliDW
Ht ’[f.rintbv \ev 'JA\,

varie de « J A N TS et MITA INKS «lé touts sorte. J 
au-îi des SoULIKBîJ«K* (Tl!KVFtKF’L de to it* 
grandeur.

KN GROS KT KN DK TAIL 
' St 1I\nd itlie, 7 N«»v t

l’on TH h FSE OF SCHOOLS,

Avec 51 Cartes coloriée^ et mWin G.nvun s. 
V vositlrc nu “ Co*rriem a* Din.-ntiht/'

: SI.
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COUR UIKK DK ST. IIV ACI NTillv M \KI;i l-l JAM 1ER l$C>â.

1TT»:\TK)N.

I.c Souligné Sollicite /attention du publie <ur , 
nouvelle importation qu’il reçoit nctucllemtfi 

Angleterre’ et «ÎT>.**« q

Consist tint en
cren barre?msotth-.*, Fonte,

Fcuillurd, Charbon,
Acier A Kc«irlt KnclunicS,

» BoiOie, RtAHX,
11 Boulé, Marteau*.

Casteel, Clou* co ipés et rivant*.
Clou? à voitures, floss k Clasp.

Sel, Vilrv*. l'Mtre ù F.wlnis ot Terr?.

( <!»• i 'hfaille**

vohles ./ cnvuviiiun,
MOULIN A GOUDRIOLLE, COUPE-PAILLE

pjsiXTiriiiî, un le.

Etc., Ft'-., Etc.
Tout or Ire sollicité et cxé«*:ité avec soin et .sou** tap” 

lu plus court délai.

AU PKUPLI3 DU CANADA îî

M
i, •*«

NOUVKU: ÎEUiASIN

DF.

Fleur, Provisions et Groceries.
Les Sott« ignés ont l'honneur «î informer les Citoyens* «le 

St. Hyacinthe, et ainsi «*|ne cmtvdrf p iroi ;*» n t T iwndiq ; 
environnant, qu*»!* ont ouvert un Magasin, 'l ins la Ma Don 
«le M. MOXKT!’•*. v Èw-îfc-vf«i i<‘ 11 :i relu*, coin 
«1rs Cast itiîe*» W Denis.

loi on pourra «ro.ivorun assortiment complet-le KLKCR 
PROVISIONS KT GROCKRIKS île tonie « qmee. la pin- 
partdesquels tout importé*. Au—I un Vssoi't tflK’fit
(OiiiplH ili* its.

>LOKl> A: MAWAlîl).

ni919 Mb
Bulletin Commercial,

PRIX DI' MARfHfi.

De ta VI.le «l«* M. Hyacinthe.

Samf.w, 1 .fnnvier, ISoi!.
• 7 *

U i

En Décembre 1 ar*s, lo Aôu?dgnuofVrit nu publie 
pour lu ptvmierü foi-* les Aiunrcri ttmpériu- 
ivs «ii* 1 in flit Or, .0. liftvc*o iHMh, rt
depuis oe eourt espace «le teioiH elles ont dome ! 
une satisfaction «i entière «ux quelque* millier*

I ile per.-mnne* f|iii#l«%s ont essuyée.* i]uViles sont «le* | De* millier* depersonne* portent tou lerjuurtcn 
venu»*.? lin article de commerce. Les maux phy d- foreur >ht
•pies et moraux eau*» s put* ht négligence «k* petit'-• : f*n??T^TAT ï|t‘Ç ï Rj P fi Hi ? S Plottr, pnr «jiiintul................
tionle.tirs sont nombre, ot ii «• T «F uie grande j JiXiw itl\l Ail li». |Ué, pnr minot................
imjtovtnnee «le veiller nn\ mOiiitlre^ alitm-îU-, eut* | _ ^ TJ,,A -.T 1 iilé-d’Tmlo ••
lo. malildir*' .•I>r|.i)rc!l ■- Mll'.cl.-IH IV-prit. la-' DR. EATON, M.aimlo ................

I souscrite? sollicitent .-ciilcmcnt rossai des • °* pourquoi ? parce qu'il ne manque jninoi* <lr pro- I nia,
, curer un toulozernnit un ml'liât lorsqu'on l’mlminD- Orge

AMERES IMPERIALES DE VIN tre n terapa II agit ootmne pnr enchantement, et \voîih*
j un s-«/ csxtti vous convaincra de !n vérité «le notre ! .

DU DE. J. BOVEE DODS ! ! ! avancé. Il ne contient snrrnzin.
' i .1. t*..

• •••••••

• » « • • • • •

• ••••••

4+*f**ï'T* rule pr«q Lard snlé
v'.Vl

TiKONARD ROIVF.W

27 mit, 1801. la lü

~7Vr;.w: ,'iWr y,* ?

mirnmM■— -_r' 1.1 .v Iw.

®S3 h

cr:.
•y i.

torre. l’uiir son a-sun.T, il i«»tln «le lw -W; | r.o,, (li«lle d« mnlmnce commo pour !.. mxtitw»
_ l.c yi.* |..MU«kincr"t uc t|nnlu« xniK-ncure. «Umt | rM.1N.T1 ,, ,.A ‘ „v,,,:xrw.i:( i.kh '
S <"f'™ "" *5*» r,ns :,n,r"' v‘"? • r"’ Co. l’ÀcimTB ne i.’Ehtoxac, i.a Fi »too«t«, v«“'i 1««rt!ir............

, clmiiltaiit cl donnant «je lu , -„„t lo «■ - ,..... ... „BTKTK. ,.t nnwi, pour l'onl.-D-, p,r c.nplr
t-rr.e des ]'te«ls a la tet»*. ( omtne e«*s A me res: • - - - - - 11 *

t
sont tOKtqtii'é et changeante 
donnent «i»* la force et de la vi,

• me, et lui donnent un bon ton i

. , * ' iitfovrit le* izetmeer. faire er.*scr I'itjUtnimation. ri- î>in îi*-j
• «*<««% IçterJc, fifre âvmvraîtrc les doulcuk il ( ..
i\'Z>air a tou • " n’a point il'ee/ittcomme il est ant-^pa>motiitsnr ou I ’

h . . un- ai ti'Mt^ a«^. • jViupToîi' aver un *uerèx infaillible ilnns l«*s cas dr 1

«i
.t

• •••••

Il IRIJII NUISES XOl VELLES.
,St. Ilyacmthe 7 juin l°r,i.

BOHERÏI & GIE. uties ; %likitâj
Ont roru 50 CAISSES tic Marclimuli- f .

gts iVouvclIiM tT Vut mint* et deliver. , 0ÎJl rn remerciant <e- nomlireii^es prati-
tjticH V leur ciiLMiiragenient confiant, profite* 
dt* cet f «; occision jutur ni tirer leur attention 
sur >on assortiment général il'cflets dommm shawls.

LEONARD CEAliDRY, , , m , . « . | « I'm 11 ' m nmi' iviii ... r- f/r.t enhttils •
rer e ystèmo. Ton e ilmno qm -<t u In ........ .. i,„rnl.,. ran KS«cn- irKwW.. •'
llissitttile °« a l.t f»«Wi'.^ Som.1 i n «voir ,« «n , vr„v |H>nv,v ;Hi , „mro m- ! Ml. ; ,,:ir üv.v 
pe sé uot», •* .;• elh s ont vr. i iiues dans leur te- .. ... „ _ . . • ...........................

• •••••

lion-
; fittnee. I) est pm faitcmenl imiorent «*t ne pent nuire . Qjfr..0|iq . r ; ,
1 en ri«»n à l’enfant îe f ins délicat. Prix ‘15 cents, j

Do? directions complete* accompagnent cîimpte M,,M‘........................
l’ntune. par mitmt

KOHIOBER, 0\ SIJÛüTiia. «
... Xh/J - . Cos Amôros

jW rit son ((v ft'u jerj-Vv \ur, IJoîV/n. . . . , . . . , j bouteille. Préparé euleinrnt par
x\ortfC?«ipfiien/ çueriront mai* preetenaront les mala- rjjI jjçjj t DUPOXT

pou t k voisina: m: ( ». I >f:$ii.r.Ts, Ecu

ïlixo Casoaclos,

et sou cc rapport ^-on t dotiMomcut a vaut a gçu se­
au v j*crsonncj qui les emploieront. Pour lej

ATTAQUES DE CONSOMPTION,

Xo. 100. Uroadwnv, New-York. * •
Patates, par niiiiot .. 
Foin, pnr 100 Imites

Xouv«*au\ Ibitrons ili*
Kohl's.

M. Lfonnrd Hrn*ulry remercie respcctneusonient ,,’ai.bllv'» In«lige^tion^ Dysjtepsic.s, Maia-
». , i* », r..,. r» f . ... 1 «li*-s des systèmes nerveux, P.u.illlér.iorroï-le puii ic de i rncourncurvnt Irji-rnî ou il eu a reçu , ... . * . • •, 1 • des, et pour tout cas peqm rant un tonhpie, les

NOUVEAUX.
DU CANADA.

Groceries r( Provisions de Fa-! 
inilles, iiinsi (|iie de \ ins et

liil|tKMWS, i i

De irrilité supcricurL* et de toutes espaces. 'F i .i c-.* jour, et aïno u-, que par importation
^ ,, J ilir«*cte il'P'.iroj^j il x i«-n • île recevoir un assorti- CELEl3dES AMERES OF VIN DO jR. L*ûüS

— >i. .us:— j ment complet d'Orm*tncats «ri^lNoJ SONT SANS ÉGALES.

1 M PfCrndry n, en outre, augniMité ;ou assortiment 
, de J t'j *'itcri(> «'t «h* .foailierie * qui est malutenan 
| ! • plus : r »mrn m l «M » ^ ns U rapport du choix

*nr variété.

l'aienrr *lt' toulos sortes.
].C tou*, à «les PU IX MODÉRER.
S Hyacinthe, lu Avril lSo 1. la

r.c Sang Humain «u « ,

ANALYSE :
présente toujour1- les n mues i h uients esrcrtlicls.

de la iK’aute cl*t * articles «.** de h

( ha peaux.i

Flanelles,
Boitas, BolPmrs.

100 Caisses de Nouvelles ot Jo-

< ’i ff *h lu i i*tfc < éom m f • iac%i*t 1

Z Ve tnnt pour i ; ouibesoin d 
leur f ./ ii i bon r! rlr^.inl Mobilier.

t;rA»f,fs>EMKNTr canadikn*

Mtmiïî É MENASL
'î msieiir.—Le - • i. -igné pren I la lè-Tié d** > !*

n! , „ rv,;,r <!■; lî-ir v cnintins K-s, ,t 1„l|nc (1:ir
M IM.'uIom .1" cl-rif, -llM -ut r-eLoncnt <1 «ne ! . ; ;,,v ■. |... .mImE -lu
et -*1 1 *'• * *'4' . . Poii*, de lu Dvppepsie, des ,S«,rufuh ?, etc.. ».'l vous..:-:nNT .OM; tr„ ..r,„ , . !.. V ,r ;...

t ..ni> r.,ii?t" ,! m |H. ,r I mm-.-’U-W .|.- I,,,;.., r,, . . .|t| Su^tr. z ., s d. I:., • :
. . t * . - • ;rlc.» teneurs .......... ............... , . . .

j I’aïusk îco Jl *..........
! Bmî.-

I*«»u*rc d’îliier.; ///,•.* ,, *,/ ' ' ‘ ' ’ ' • » e venez bien* 1/A uiiicn » oxgot.............. 'Lô ' ' !i • ' *P°” H- • ' ' . ' ' ml . m> :otte tliéerie do la ion «uccesétoii 0 r.i -
c/lcmçjU rt soigneusement /or M. ....... unesraentioiunovl«L,,,,,, „ . ' ... .' ' "

. ‘ séilentiun1, Cllos sont d un grand uvantugc. «t *rn DT)TPTÎ fl T) A T T 0*10 Holbv...
L. 1'ut'H‘L >/ lttt-m<hi>\ 

H viu hithc 2 t juin I 3«:i Pt im«* M» •••

lies Indieunos et Cotoua forte- ,!'• ''r"*"!!:!' 5,'‘r "J/* •" 1 ; „informer pi il i transporte «fan «/ rgiiTi •/ .tblin 
I. V ;'*/• *. d an- e • t » r m 1 et vaste M i/s u, f! 

î NOTttB D AM K, Sa. 2/a, vD-.i-vis I Kgliie d« 
i KKrnl.LKTS

I! i ira const v ini’nt un m un», un a ? u-tirnon*

I!
« i-1

iijm» n

DOHERTY & CO.

('oiiimc hrouvage, elles sont soutenantes, itmo- | UïAia PREPARATION .•
centes, et il» I cieusc • au g" '. I*.*- '(‘r"1 i « ut adapt< ^ - aux défaut'» du Sen g'' lîiiiisdiflérctitc? ma- X, au: »._ M«

* les gais etfctn d*i brandy un «lu vin, -ans .nivrer. Udi,.*. p„ur la Tet .. le Itut MK, les Amx’TiONHI
et sont un bon remède pour les pci mni • • .. •• toute autre Tfculmjit de a GoitOKl
•i l ivrog. rie et qui veulent en corriger. Lih*s au det* PorxovH «’ondnisam à ht (’onsomi*ii< x.fai- l nice............

. sont pures et exemptes de tous !e*« poisons contenus | tes usage du No. l.qui est aussi le Vo V j*ot:r !:• Hn: i»'ÎM*r — û\\ IL-,
dans les vin- et les liqueurs qui submergent le pays. Dkchkssios t>k Viurm?, la Fkp.tk :»i: i.’Aitktit. et | \icaiis___l'otnK^e.

Ces u:m rcs non-seulement guérissent,mai.*-’ ] *.* - a <>ur tontes les A KUKCrtexs CiiUONieiT.s proveiimit ,, ,
viennent les maladies, et devraient erre employé» Vkxcf>, i«* Dkiutci i’.kxkuai.k, et de Fairi.kssk {
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1 Septembre IS«*.1 1 n considérai»!*» d> 'I • tbles le tour »r »• r;

MARCHANDISES

1 t«irj de l’hunb; .* à ca.iell r, S ill-: a din^r, H iloi». 
Irte .fii* Uns D? «l *rui»r< goàt», nvcc élégance, 

* •li(!»ti*t et avec les ru il! » ir< matérimx.
I*ii venant r*n Ire une visite .» i u lùt thlii<cm> il 

l’iHifien, 1 tc!i;f»:ir pviîrt ** * c invuincre ju'il
Tl’ATTTnwriVFP PT TT’TTTUTR «r r t ,,.,*« i. ,t i; ,.n »>• du. i i. •
U xa.UXv/Lf.LlN J Ll U Xi.XYiJLvi JVi\ b«* i m » ip plus »a-quils sc vcidcut g Lut -

1 leineni ailleurs.
A. S. AUCII VHIIM*i/r, ] l'»r si po vtu ilit-et mn cy.’btsd* à remplir

r . .... t.. les Oc lr«îi qui l d seront donnas, il e-»T>tTe r?ccroi *intirme respeetneusentent les Anutcur? du Imn ... ^ ... 1_____ ...
<* ).U »*t de U mode qu’il ••fliv en venta à bas prix i
ua? variété do Marcliamlifca ebeisier »*i «• inditioii-ji

.Uvn?s pour Ici uaisaio d'Au tourne vt d Hiver, tant 
pour utile q/agréable, ti l que poir l’ronictmdc?. j r.l i ist ♦ *.
V’oyagc*. liai.» etToilettcf, ^mostaut eu No. ‘27.1, Ri R NO l’RIvDA M E.

f W-n'« / E ’Uie Je* lUrollet
'I • ilrénl. 1er Octobre, 1 rt»#l la

ÎC7* fous les Maublex sout«iivoyéf a-.t St.ition.i «le 
chemitn •! • fer, ol aux H.it *iux a Vapeur, ( î: itis.

ü «n ri U

LES PERSONNES
D.ariï ! ( inuda-Ki», q u ont rinlention do 

s*r a i ,\ > »uM > f.é gis! \tive dans le but 
«/obtenir d* ?

pur t ou s les habitants «i in pays où IVau e-*t mau- |,ks Xkhps Xo. 2 pour les Mai awks t»r Koîr. Xo. 1 
v.lise où les rhumes t les lièvres \ revalent, ht.un pour la Dvsitpbih. t.t ot toujour* i réparée join J 
innftcentes «*t ne caii^aut aucun mal, die.-; peuvent rire i/iifé'é', el!** est rtfîci* r.Mt ceci'i Kh et ja'rté»

, *'tr * «lonuees libri-tiumt aux jeunes g- ns et nu.\ va- iuimédiateim'iit •);*▼-< la ciri'ulatioii. d«» «p:e 
fants. Los i)r«>g iistes, memhnxs «lu Clergé, et les ! c.* qm* voum oral* z vous le retnu I.e N. t. y or.r 
avocats «le la tempéruturu d«*vnuent, comme acte |.»g inaro» i apitu r.rs F km vk- : I'v.-thmk. In Fai­

] «i humanité, aider .t r« paudre •**aim»r'*s dans I»* .«• «»».• V •».*:• - potir cela les dire ti«»i>-, ;v-
j P'*ysf ot ainsi aider à bannir i ivrognerie et la ma- « eialcs. Pout le Km hait, les K» tttionv, !* f 

iadie. I ?><îf(Oi*tin ks, le*i M.»t*x DK K kins et «!«* 1 » Vi sik
toute* le* offert ion'de la tète, ieU moltdc- prenez b*. Xo. Dans toii« le-s Cü» en doit suivre * 

ou nerc use*, if* .lucres Imjwriiles le Humeront '• riipu'eiiH« ment les<liivcii« ns. Prix <!»* I’Aiivun ; 
trouves très mlutiiires. . v vn«vf nu î^ano ( Wood /vd«/) îf! la bouteille.

F: RQBiTAILLE &

y {SF&y-t,. *

: voire citrouragetnoiit

( J. 10. ï

1*1*111 *11 f*a le? nombreux c*rti;îcats, et !o- ^ Acnorep.u I»' Di i f » N 1, «|roguisî«*H :
lettre- qno noîs recevons chaque jour, sont une, v <\v\rr br"l‘^'v,,.v» N *‘ 0,k* I 

Y ; preuve que parmi les fcimn«îj, c**i AtntT*.s or,t don-ï •* O ..\f»L .t L.c, .Vu.t’. cul, agents
A. n«» t;ne saîidaction qu’aucun auüo r medo n’.i \ l,,r!f \ onudu.

J égalé. Toutes Us dames «levr.ibmt en avoir, et i ^ F.t a vendre ptir tons les droguistes.
! c lics qui les ont vssaw'.s en auraient Uujuur* j * "*r: 1,0

«le divers Patrons,

ETOFFES POUR ROBES, ,
Variées tt de 1> »n choix. Patron*, P a dm ires, etc..

FLEURS, DENTELLES.

SILLS PSIVS3 OU LOCAUX
Accordant de* « , . , .j celles qui les out essay*.s en auraient toujours |

Tri » ilotes exclusifs, ou confrrunt 111,11!> pwDWn.
tics pouvoirs collectifs j LES AMERES IMPERIALES DE Viî'J

Pu .r d«*t •
ne

UH. .1. HOVKU DOI >S.

I.a Seule Preparation.
I i MF.V5K t»K

I I RFA. VHS SI FOR TES E T SI DÏÎU'J l Eï\ 
Q! KI.I.E ItA.N.MT J.T.S DU UT HS PU TOI s*.Ta: MCf . . , .1 KLI.K DA NM T LF. S DULTI'S ol. TOUS.Fins commorciales on pour [Sonpr.SpnroMiwe nn libanmeMn cxp«niw»»U»«|r.i Carl... des Juges, des Edile ira,

d’autres objets do profit, :•••< ft em;.:..y.-3 .IV- .«Iiceosd ;r. ;t 1-H v„w:-,-,n.i • ‘ • i cnm ........ U on •

îï • giant l s
MANUFACTURE DU PRINCE DE GALLE rs

j

Or n «le Xanlc*. arL‘*l *s de r.mtaisiî et d'IDilité, 
tmrlu it uu assoriim nt comnb t «b»

o îî .a. i» i; a i j :
Dernier goût et recherché*.

St. Hyacinthe. 2d X.ivenibre l^dl.

m V
4M-

ZÏÊ A TIMÈWi,
Ayant formé nue s iciét • p mr travailler lo m «r-1 

hr** •*-«i>i»r''iit, par leur expérience, leur |m|itrs>e et 
leur h:\bil ité, et étant la muiIc mm if.ictur** Pana- 
•lion un *1«» ce g’.’iir*'. qm* le pu hlm canadien leur 
icc«*r«h ra une part de son pitr mag'* jwmr tout on- ' 
vrag<' consistant «m Devant «I? t’hominéc.s, Monu-

I déni ut»'s années «le si pr.Uaj i«v L** prapri»*tait«» : j?f_.0|Wj ]| donm leur ami et ion oiivcrtenienl, et la ' 
j avant d ac’aot* r hi 'h'->»f "W-lndt d*» m.i'iufacturt | r^c,tlnniand«' ; niir le» c »s «/éruptioiu* et d*» mtihi-;

Arpentages ou les liornagcs, • ’V.1'" .......*?**}? T,'M
* ^ o * . v .n du D. •* i»°y 111 « *r ; ^ 1,1,1 '. r in P'r «*n < ni luit litige, «imeut immédiatement quelle i

Ou su J **r pratiri«»n? distingue?, qui h'> a do» lar.* , 1 ■ •ntpèehera les cheveux do devenir ^ri-*. «»t «b* t» u«- !
. . 1 mode infailliblo dit s tbaludic . ... ef à aucun ùgcd mémo ni/e e les fera : pou •

liUtl.TPhiinf il (oui ce Clin lient l Quoique les m -dooms, desa/qinuvent g *n» raie-( Jf.r ..... u. u mili.nMige mivant
tV . « . , . ! ment le» médecine* pntetiîee.q non* no er»>y n» Oak C.-.ivv S (’ 'i \uU\ î^r.O

alfcctcr les droits fie propriété nas q«Wtrouver un physicien roapcctuble Prof. 0. J. YToon : Clici il leur: '
d^tifr/S oprsouncs Ktats-Unw, connai inllçg propriétés uitiraiourdo» Cheveux acquière rapidementla
(1 n Hires pcrsO.Mf.S, rto «les Anmrea riupennU • de \ m du Dr. J | po.>u].irilo ll#4|S8 cetlü localit»-. J ai eu ncuisi..n

S«%nt j Hovec Dois, q u uc le? approuvent huutcinonî. ! ,jc bannir tnC4 projugés ot do faire d»* votre Hcs-
Par les oréscnlcs notifiées i. {)ini lou!es *“MVt:,r4, r*u .l.-v !l ta-iratcur une épreuve yurfuitc :
ldi IL!* |Mt. UIC> U i HULL: | jours une q au» tile »b* Im>w de image, «pu forme don Durant l année) 8r«4 j’eus h* mnllicur do tre prt-

iVIIes sont ton te? par l.*3 Aléniî r» l«r rtégh ; m m mus empoisonne.» s, c;*j Aim»»p-s «ioi raient efr«* eipit«Mle mon sulke contre un rnclnr a ■«»!«' «I»
ivantes (publiée* au long Inna totU Gazette cia 61111,1 ':nutl“ 1 «»tdéjcnn6. clicinhi;je me fiii une horrihl’o bltts'iire^klntète *!

iuliera .« tenir

^(•tl ét:«hliï.»K.*ninit d» r
è\

MAKCli.WT» 7j

tailleur, ;
MAISON v

ARCHAMBAULT. 'kf !f 4 'M *
ri.ACt: in v

vJ
*? VAlh î ‘ i ;

St. Draefntiuq ?î» ,„:;j », la

ilTMKB ! VÏ CLSÎ IX lFiqi n
nu

Qu
suivantes (j

Canada,") donner

DEUX MOIS D’AVIS
! LES AMERES IMPERIALES DE VIN. 2

nt:
ment*. T'irnb.** Il «vi» do Table, et uiH*i toute* i . . . . , r. , , ,, , ..: . .... ’ . , «le leur intention dan? la (i \: !.-• •* : Car.a.u,sorte? l'i trnetirnts et .t «le* j rix ties modéré*. 
Montrés/, (/rnwlr Hue St. Tjwh 

1er .luilbM 1S*U.

i>r. z. noviii: dods,

••n r* inlta une grande inllatnnintion qui cmnmt»- 
piant au cerveau et au périerane nuit par m*- 

faire perdre entièrement ma chevelure. Dcpni* le 
temp* •»«'; jo m’.tpi rçn* iî«* la chute !*• mi s cher* :\ 
jusqu a C' iui «!q leur di*pnritlon totale, j«.» Fs a«

« fn Aglai • ft en l'ran^ «D, «in i rpjç .1ms lo? deux .c«mt comj>o*»*cs, «Van Vin très pur, comhin* - avo« ,»«• tout e • que ;*_* pus m'imaginer, étant moi-mèim
■fl ' * langue* dan? un ; ipicr-no 11 . ibltc dm * ' :'n'* Rouge*, Solomon'* Seal, Comfrcy, j m homnjc ! laprofe *> ,ct, oinnicjt t « •

Ix ...... . . . , î Bcorce de Coridvr Sauvage, Spik -n ird, 1- leur.* <!«* -. «•lumis-ant la nature de la maladie, niai* tous uu;i- i >mî rie t qu s«» trouve concerns» : elles •:«•- r. ... n ,■ , „ t-.»........................ v .------ I * Camomille, et (icntiennc L«l»*.-î son: manuîa."tu-. ^fft)rf ■ «••îhonerent.
«

c
K
C

^ %

w
v •■5

•g
U u

c P*. -

X
m

r. ««
ü J

H
y.

S
zz l/j K Ü

in
w M ✓

>-
— • ^

■ÿ. * ;

V

i;
—• «r

•
H

>
3
C
r.

*—•

r? -
•—• •«

t/<

i' ~ %- w4 •; -~r }
LtVJir» » - r: «atocs. xW

“7TîrT—=-------e
i

j vr,,T,l •‘'-'•"i ’ransni'tîr * cop. «lu pi tni r ain.s quo céof, par le Dr. D ><l: bii*môme. physicien consom- Co fut cet insuccès seulement qui m’engagea a 
du dernier «le c- : avé. \ îïnr mu «lr■« .ii!ls Privéi, ! mé. c.Vst p‘)urpu»i elles n»* «l.-vraum pa's être | recourir ù votr - Restaurateur d«* s Clieveux, qui, 
,i Otiéhf,c. s parmi h-s remodex «le charlatan, qui ni - comme i'ai tous lieu «lu croire, produisit un heu-

I 1 • t II 1*1 4 . . . • . .

r
' ‘•"■O.^xrutW Mm

L V ! «.Lil-.K tyant été, «lettiiéreuient, c in.siilé

^ H
LAURENT & LAF3RG

CIIIUSTAL BLOC HUE NOTRE-
n.A.MIÎ

£

Québec. *ï nov. Iddl.

.............. mergent le pay.», «*t contre lesquel.» Ion médecin*
AL; . r<»DD, s’élèvent à ^i juste titre.

(ïrofii*.T en (’hcf i Ce.f amérus ont été *i général?ment employées
D;i IJtre.ia iltj iiills PrirJs. P^r tivjtf* le1 rl.u^s .le rhüm.miié p., ir

t espèce le maladie*compatible v«i ?y^t«*nw,qn’elites 
j nt maintenant inc/upcnsablcs comme

! ^savais1 SJ

Jn
%

St. lîyacinttje 30 Août 18«îl.

ETABLISSEMENT
OR

i PIANOS, 13’ÜARMONIUMS,

De* premieres Fabrique* du Canada et «icj
Kiats-l’ni*.

! DEPOT DK Mt^lQDK KtlROPKKX.VK KT
AM K Kl CAI XK.

I
— ; MM. LAURKXT k LAFOKOK ont /honneur . . . , . . . r .

I d’informer le publiv qu’il* viennent de recevoir pratiques tant île In ville que des paroisses j dan
Iiieorporéo InIO. nluuiourj Uarmoniunn de la célébré Maison «le cuvininnantcs qu il continue toujours A tenir

. , . [ S. 1). Smith, «le llojton ; ainsi qi/un Assortiment ! un grand assortiment «le , -
Uomnasnie d Assurance complet d«» M.uiquo Religieuse et Profane, l\m- j _

Ç ° ! Uisici brillantes pour l*Lmot lioman.-e< hUnç •/. ILim-iie Ç«Hn0 V-ilisoa n*
Conli'u lo K#u ,tf, Morceaux pour DUlributioii.lo l’rix,.:.-, etc. U«imaiS, >OllPS, I.IIISCS.

TONIQUE, MEDICINE ET BREUVAGE.

; ACHETEZ EA L\E BDIIEIllE !
JZl/r route peu ! Pur/fie le Sang ! Donne 

__ j tic la Force à l'Estomac! Corrige 
le S//dèmc ! rt. prolonge la Vis!

m m Prix $1 la bouteille, 6 bout, pour $5.
^ ^ ^ ^ ^ A* O Lu 1 O ILi Préparé et vendu par

CHARLES WIDDIFIELD & CIE.,
tenu rtiopRinTAiïîiîa

«eux v-uiltaî ; «leux nioi*.tpr«tf la premiere appli rahliunent augnuutté on petit •■xéetitersnm* b jdiis 
cation j’a vain la plu* belle clievelura que jVns ju- bief délai et .lava lu meilleur goût, toute* etmr
mais vue. pour Imiuidb? \*' mus «l«Tit> mes plu* sin- i ,,rtnr

1 * 1 mniiae.-» pour impression,.en rrançms et en Angluiii,
’ M«» LIVKKS, PAMPÜLKTS, AFFÎCIIKS decor‘s remerciements. Soyez. per3iindé, çlicr mon- j 

.fiiMir. que je reeomman«lerc7. votre reme«I«; à tous I

mm

COIN DES HUES CASCADES ET Pt/://:.

ST. ITYACIXTIIE.

Annonce avec pîai*ir à so»* nombreuses ( 3;7* A vendre chc/. lc.> druggiitc-t et h»5 ••picicn
pratiques tant de la ville que des paroisses ! dans toute la province, 
environnantes qu'il continue toujours A tenir 23 août. 18(51.

La

HAUT FORD,
DK HARTFORD. CONN.

CAPITA T. UT ACTIF

#1,003,10 3.81.
A rec ’inc expérience d'affuivi prospères do plus 

do CI XQ U A.VT K A SH
T. 0. AiavNjScc. IF. IFrvTivdrov.
POLICRS K'.ÎAXKBS KT RKXOPVELIÎKS: 

PBRTKrt éq'iitnblomont rAgléca et payées IMMI-- 
1)1 ATKMRX T sur preuves Riü»faimantes, en tonds 
de NVw-Vork, pnr lo s«otiMigno AC» K XT DU.MK.XT 
AUTORISÉ.

LKOA'tUI) noiviv. 
»«»ï* II. » »i,'«nl.

Montréal, IJ Juillet, 1861.

LA COMPAGNIE

mmm m;ri eue mm
Xj3U FEU,

DU COMIfi DE MONTREAL,
INCORl’OItÉli l’Ali AfiTKR DU 

PAItr.EMENT DK IS.IJ., is.'iti, isr»l,ftc.
.VA.S.SFKR que les fir.quiutés «Ici ('uUivatcnrs 

et autre* semblables. Kilo uu*suro pas dans les 
Villes et lo3 Villages.

ON KSI.MK GÊNfiREIlA-,
\ *”-nt.

Sî. Hyacinthe, mai H«*l.

ceux qui Va»Ire?'seront à moi; «le plu* j'emploierai tlimenHions LKTTRKS CÏK( FLAIKK.V,
mon inflnenr- «p.i, .» n/»*n Hut!.*. n'«*r.t ras petite. LKTTRKS FCNÉUAIRKS C \RTFS D AF- 

yo.isPo::vr/.Iml|Horci,cisl',-,m8lcj,,KM «p- KAIRES, OA UT RR DU Vlf-TTHS, 'nu.f.ETS
Votre,otr . .M. ,1. WRIGHT, M. D PUO.MISSOIRES, BI.AXCS DK COMPTES,

Bureau d'i Jetf.TâOiiian, Philippi,Va., 12«léc. 18"»K. FIKÇFS, PROGRAMMES «!»• Cm.certs, Assrru-
Cher Monsieur Je aroii qm) c’est un devoir blées. KxamenB et ThéAtres, KTFQCFTTFS 

et eu mùme temps un%plaisir pour moi que de vous . »
exposer l»'-. circonstanee* suivantes «Iont vous n a « «ms animent eu muni à eu bureau H»R- 
pourn*/. faire usage à votre gré. l’n monsieur de Ml. L LS pour VrocatP, «*t Notaires, BLANCS de 
cette place (un avocat) était chauve des son eu-1 toute.* sortes t» Jd quo : ottLlU VTIONS S xl^ii • 
Ltn.-f ',u i! «liait contnim <1- ««rtcr un,-1 OA C. ERIK, SUMMATION’. ’ SAlSIlèÛxKCi:-
perruque. Il fut perstimle défaire usage d une i .Pfov .....w.î.o .
bouteille de votre RcstnurntiMir des Cheveux, qu'il , ERKALX de Saisie CDN*
aimait beaucoup apres la consommation de deux * ^ ^ ENTE,CONTRATS DK MARIAGE»
ou trois bouteilles *a clievelurr poussa iihomlatn- et tous mitrr* pour les Comu «lu Circuit *i «i« ;i 

! ment, et il a maintenant une belle tète de cheveux. I Commissaire*
78 RUE WILLIAM. NEW YORK j Bradford est le nom «h» c«* monsieur et comme il .

est bien connu dans nos comtés voisins, plusieurs! * ' ‘1ul ‘leini«r»*mpnt rc^u «le nouveaux car.*» - 
peuvent témoigner «le la rérit»* .!«• «-«*t expoa/t ; je ! n ?f- nt plusieurs vnriéf/** «le carter, nous p >'• .
voit i !»î donne à la requête de M. Bradford. Vous ! exécuter fouit a comnumlcj t our Ct-îmj d»* »

u.n Krilml ,1-’,il ' 0«^ Ke.sta»m.. "r j |0 Cüllrl lif.irii., 
rlc9 Lliiïveux, dans ce comté et dans le votsmagt. i
si tous ft-vie/. des agents exprès. | ——.— ------------

Votre, etc. THOMPSON SURGTFNOR, | r f% . .
Du. Woods Cher Monsieur: Pet mettox-moido tous I LC L/OU LTllîl* Ulî Nt f f V*) "1 lit lit' 

exprimer ics obligations que ie vûti8«lois pour le réU * v l
blisscmont complet «le mes cheveux rendus a leur) «s*.. . ..u*: . «
couleurprunitiva; vers le temp* «ic mon arrivée
aux Ktnt.vlTnû», il devenaient rapidement gris, ! 31 il r fl i .m t l e 11 <1 i* e d i ^

DK CHAQUE SEMAINE.

I3rix pnr aimcc,
PAYABLE D’AVANCE.

ET EST IMPRIME KT PUBLIE PAR

tunic de rerNe* sauvages de
Wistur.

El tout cc qu'on petit désirer <lo mîetix : Le rédacteur Un Fla* of Our Union .lit
chez un sellier. dans son journal du 17 juillet l',">8: “ f.e

i On trouvera dans son établissement desltar- souvcnir 1111 *'r* 'Vlstar restera éternelle- ................
! nais de tous pri\- comme siihm de la MF.IL- i m,’nl ?rav,! '‘ai1' r,nllr d’mi millier de per-: m"'' '• i<>r. <!<• v'.tre I.Vstaiirateiir .les clic-
LKUltK OU\LH É II ot inutile ,r.,||or Unnes qui ont été entièrement guéries de la '"T1 ‘T ! 7lomi," h"'r """"m 
«D'Divn v /lui i Li. n t>» uiuiii? «t .nier | i t /*» Je regarflo votre Rcstmimtourcoiiimicune merveil-

• à Montreal pour Irouvar mieux que cc qui i,ttir ‘h* Mtunie, «!♦* la annsoniption, et ; leiised«'*côuvurto purfaitoment clHcaco aussi hiun
i peut-être fabri(|iiè dans sa boutique. les MaliuTcs îles Pouiru.n* en -énérnl par qu’attréaLIn. S. TllAUIIKIK».
' L’encourage nent nn’il a constammenl l’usage de ce Baume. L’invalide n’a pas l.ellesmnrateiir'’stmlsoiiboiiu it]oilc:i(li-
reeu Im donne les moyens do satisfaire ses besoin de craindre de faire avec soin un es- menai,m* savoir Unws mnycm.e<o» «.,.«•!,-s ; la
pratiques avec de* avantages particuliers, et >a,c **c celt<- preparation, attendu que nous j {^nfv.nn,r nu m(,in.q*jo piTcenido plus fii pmpor
toujours A P,AS PRIX. parlerons par -<périHne.e. depuis pins de dix tiôn que la p(»tit<*| et coûte £2: la gr» uiu tient 1

Toute cuinmantU rem exocutù sou* le ans, le rédacteur de ce journal n prouvé >r»n j 40 percent do plun en pnportion ci jo détaille
excellence en l’employant individuellcmfint lml,r 5:{*.(dus court délai ot a des

Prix tves réduits.
St. Hyacinthe, ! » Avril 1RG1. la

dans sa famille, avec !«s plus étonnants ré- ..° ' Tü0(n*i,’1
_____... ____,i..  ........i............ i_ i:..„ y i N*’" A otlv,*.t 11 t, r* ic *l’i M.ir» lu*, Lune, Mo. j,. jj ji j r* . iu Bureau.

MM. LUSSIER et FRERES,
Auxquels toutes f’omtimniieM pour iiunrej^jons 

devrontétro adressée;} et quiseuhi traiteront tonie*

Hiiltat^, romine remède pour les maladies du 
pomoa*.”—Agent \ St. Hricinthc Pr. 
Htlcklcy. n c

LYMAN, SA VAGE k CU*.t Montréal, agonta 
pour k* Oaaiht.

K: à rendro par tous les droguistes.
0 innrs I

Toutes lettres Communication ou Correspofl* 
dance? (loixeiit Vur * ti<* mina: « • i.


